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Je MESSAGER 
L E W I S T O N • A U B U R N, M A I N E 
"Le Plus Grand Quotidi en de la ngue Fran saise au x Etats-Unis06 
.,;,,74e~ A~ nn"'é"'e=-~ N;;o=1"'1~6========~~= L=u=nd=i=l~e 20 Juillet 1953 Cinq Om ts 
La signature de l'armistice aura 
apparemment lieu sous peu 
SÉCHERESSE ALARMANTE 
POUR NOTRE JEUNESSE 
Les officiers de liaison se sont rencontrés 
à plusieurs reprises pour régler les denûers 
détails.-L'armistice serait signé bientôt. 
---- 1 --TOKIO, 20, (AF'P) - I.es ot- ! 
ridera de Ha!son se sont réunis I dans laquelle les · troupes l~ùl':"ll• 
aujourd'hui A 11lusleurs reprises nes seraient dlrectemeut en,oyéea 
à Jtuls clos à Pan ::,,1111 Jorn. lis soit dans l'ile de Palknyou sltué1 
a'etforcent apparemment de ré- sur la Côte occldeutale de la Co-
gler le~ dernlères questions a- rée â 1,roxlroité du 38e paralli'le. 
vant la procllalne signature de De fait, lors de la contérl,nC• 
l'armistice . que les ortlclers d'Etat major ont 
J,:n l'absence de tonte !ndica- teune hler, à la suite de la COJl· 
lion otfidelle sur ta teneur de férence plénière, ils auraient dis-
leurs ,discussions. on croit cepen- culé en suivant sur une cart,; 111 
da.nt savoir qu'il ut> su\J~h;te traci; de la côte occldeutale de I• 
d'oh.stacles sérieux que sur deu,: Cor<:t>. 
polnt,s, dont la levée a sans dou- Les milieux lnforrnCi; pcn~t>nt 
te "tC coutiée aux officiers d'd:ll- que le gouvernement ~ud-coréeu 
major. Ces deu:c: points sont lf's aura au moin!I de~ objtctlons à 
1111,v;.mte: foruufler C'Ontr{' C'es formule~. 
1. f.a rhatio11 de la Ji~ut de Ces ml-me11 mll1+>u:c: ont égalenl+'nl 
~:~~;;:;
1
~,~l,~:rte::r: \l'.~~O~::Ll;:.:: :: : 1 ~::ttl:~!:~~::~,;::!f~-~;;s~;;:~~:~ra; 
tt -communl,stes qui l'eru~ent <l.'<:-1 vo~ _Je 11resldent Syngmau Rh ~e 
tr e ra11atdù, ainsi que rattitllde' pou1 dls,·utn de ce .prnl,lèw1>. 
:.:11~~~;-e{nta~;;::~ ~e:\~.:1: 1:~ 1s i~~ l gc,~::;,~:~:~~ta!~~ 8~~'~:::i:i:~: 
dlE.,nlif'S a><snrt>r Ja ~arde de l'Htt> 1 ont d~clarê que les Sud('oréens é· 
:t!:~r~:e d:e v;!~.~~;!:;:. pel\dant ~~~e~t .. ~:"~:,~~ 1;ft:~~ll;t~:~b::e \:~.: 
Po~~. :: ~~~l~~en~e~:: i'ees 1~:~i1;~\:; l :~~ n~::~,~~lt~~e $~:~~gn:igqn::fü. ~= 
i·~1e:0~1t;.:t~:1:~td d~sé ~t10.1i.~; ! :~t~~r!er;!:utp!~1~at=~!ll1~: ~:r~:;; 
ne se pose Prntlquee111eu~u1;a:"'cte I temp1', 90 jours ou 1'tx mol~. 
~;~:~7~1:~~te ,1'!st~L;l::~-~n. 0 ~~en:!:~ Un coup sale 
soulever que des difficultés d'o1-
0~ "i''Y , ·01T GOl"TTE - C'~t Jendf, J~ Te nùredl, e t ça s'att'ête c·e~t f'n v.:rlté, ,,ue J,. 11.:p.ute· drt> secondaire. :U .• .\rtt1~~!er, de 67 
blC"n lt> c1t1<, t>n ce q ui conrtrne l a là. On c(lll~ldèn- 11robab le me n t q•.ie n,ent de l'i"cl"éntloü il, J.ewbto n ! Sur le second point, on e1'time rue \\'ll!tney. et qui passe la 
plM"hW du pan: mu n lcl11al de Le· le s:u n edi, même s'il fait t rès :Et on s'étonnera eru;ulte qu'U > au contraire dnns ees mêmes belle saison à Nason's Beaeh, 
"M-l<ilo11, comme J'indique notre chau d , e'c-st le jour consacré sen- nit des jeunes rélinquian t s l,_UÏ milieux QUt> certaines com11\ica - Greene, a iuformé la 1,oliee que 
J ho rograph.le prhe au, ben u milleu lement 11m, so upers 1111:1: "bea ns" co u re n t l a rue? On leur ref u se le'!! lions p.ourraient su rgir. dans la nuit de aamedl à dim-an-
dt> l 'après -midi, sa .me<ll, })(tl' un ou au _\'. sa .lies Ile danse. Les t>n · tli 5lraeHo ns légitime ... ftu.1.:que.ll(-s On soullgne eependant que 11lu- chc quelqu•un s'est permis de Jnl 
"ù lC'JI brli lant. C''e~I une ~"<'hetts- fanti,? All ons donc! Le perso11ne l ils ont droit et JI-Our )t><;que1le.1 le-5 sieurs formnlt>s de solution ont enlever un pneu et une roue de 
,,.... rom11l,-.te puis q ue la piscine n'a de Récréation n'e..t certes pas co nt ribuab les p,1yent la Ulxe. On déjà été suggérées à ce sujet. sa Station \Vagon Buick H• -19, 
l"'~ une go~,r;te d'eau. Alors q ue lei; po ur m anq uer un e "week-ell'I" à dl rult, ma f oi, que l e- Buttnu (.' J<~- Celles-el eonsistenl à,eoncentrer alors que le véhkule était sta-
puyeu.-s d{' ùo::es doh ·en t 11of te nlr la 1,lage ou a u l ac JlOU'I' l' am-:tu r du ca tl on n e ,·eu t 11as re m11Ur la les prisonniers anticommunistes tionné prè11 du chalet du chth Le 
Jt>"I ll<'fivl1és de réet'éatlon po ur 1e d~ je unes, \ •ou,s n'y pe n se,; pai;! pb cln e en fin d e semn tne, d e réfr:ietalres au rapat r iement soit Montagna1·d, à No N~111e Poud. 
!; •q~~~:ed:e; t:: a1111;\:;}~ ~w:~t~=: :~~! es .J:1~l8 p~ ;1i;:,s ~:: .. : u ~~l:::~ cr a inte d'a,o lr à paye r la S.les J'-'-"_1"_'"_"_'--"_m_1"_ '_'"-"_11<_"_''-''_:__L_"_'"_:IO_:'_:"'::'_'_:"_:_:'":::":::'":::'_:·  
xe-. IN M laltts d'u n d irecte u r d e sa mdl, pat' u ne Jo urnée si i.u ff o- Tax" SIKI' l' eau. • • • • ( Mode rn 
ft'<>ri'aH<>n à raiso n de '63 ,t,1ftl' &e· ean l e, ont d O se r eu, n nd er ce q ue P hoto). 
rualne et lts fl.ll'tres me mbn-s d u ---------'-----------
~ri.onneJ de Réeré atl on IC!I en · 
••••• qui ''"""'"" " ' le P•" m u - De~va"stat1°0D cause~,e nlcl11,111J et ')Ui almern lent s'y bal· 
gner, surto 11t qu,1nd la t em~ r a -
ture atte int on dépasse OO degl"és, 
:::::~· .: .::;.::7~:: :.: .:::::: par les 1°nondati0 ons du d~part e mt>nt de récréa ti on , q • I 
-1.:. .. e d u Bu.-ea u d'Ed ue11tlom, 
., ,, t..-.. tru neme nt pai, po ll'I' "tTa• TOKYO ( AFP) - Selon les ln· 
~:11~, • le · amedt n i le d lman- formatlous données par la poltce &TOisloan tes. ~ éq u ipes d e se-
,~. :,·,i,,riu<• le perso nn el d e Ré- les pl u lea dil uvie nn es qui n e ses- counJ travaillent fl èvre u semeut 
· .. tlvu .-. 1 n,,::agé pour la ~ I· sent de t omber de pui s vendre di pour essayer d'en In di qu er le dé · 
:,, J, <''"''I jouh se ul e me nt . Quan t dernier .&out à l' or ig lue d es ln on- sast~. 
,.. en,.,;, 1~. eh bJen ! q ue Tou.le z- dations q ui on t anéanti les tr ots 600 maisons ont été complète-
... u,, qu•,,,.) f~w· • Une p isc ine p 1,1 villages à l'embouchure d u [Jeu- ment détruites et des milllers 
~; 17'~:~~·:,ro':~/;; 1:::1:.~: Te {!\aux grossies ont fa it cro u- :~::~e:useonl~ s:~~r::s d!:u~~o?~ 
,'---~ ---_-.;_--.;..-;:;-;:-;:-;:-;:,, 1 ~~·:~1~011~"~:"'-~~~·t~:~·~n~l:'.ê_·,h"'_f:~é_··~l.m,._, : .::'!:r~;:; n'a~:elg:~u1! 0:~ntlnue à tomber 
~ A VENDRE e T A P I 8 8 l!: B. I J!: e mals ee n'est p\UB qu'un crachin. 
! >\.,: . ?Jtt~SJ'.A~~~~ X:On. BA'OZ~ 0B1:i~~1: OO, ne! 1 Jep:1~ :~:e le~u;~:~:s 9:i°::~; 
ie Jo,.,.01 .. ,n. - F,.h..,nJ 1'on11es a u nord de Kyus h u ont causé la 
af fa ires. - Yt"ritt . c:rn .:.~ ma!t1.· 239 rue Main. LewiJton mort de plus de mllle personnes 
,. t~· ~ÏËs~~~Rf A ltOJTF. 1" • 2ème Ztagtt ."- :!n!a~s::1. u n million. de japonall 
Undon de$150,000au 
collège de 1 'Assomption 
WORCl<~STER, ~. - I.a Jo_....,__ ______ _ _ _ _ , 
seph P. Kt>nnedy Me11101·!al Foun- tenant dan9 la marine qui a ét6 
da ti on a présenté dimanche au t ué en Europe pendant Ill deux l· 
Très Révérend Père W il fr id Du- ème guerre mondiale. 
ta u lt, a.a., su pt:l'le ur-général d e En présentant le chèque, la 
la congrégation des Pères AS· Kennedy l<'oundntlon a exprimé 
somptlonnlstes, u n chèque au l'espoir que le don "encourage-ra 
montant de $150,000 pour 1o!der le projet de reconstruction du col~ 
à reconstruil'e le Collège de U·~e et .stimulera d'autres aetea 
l' t\ asomptlon, qui a été prc~ q ue de généro9ité semblables." 
complètement détl'uit par la tor-
lKl.de du 9 juin dernier. 
La présentation a été faite par 
Mlles Jean Kennedy et Jacqueline 
Bouvier, soeur et fianeée du Sé· 
na.teur John F. Kennedy. M. Jo -
seph P. Kennedy, ancien ambas-
i,adeur en. Grande -Bretagne , avait 
établi la fondation en 19~6. à 
la mémoire de son fil a atné, \leu -
TEMPERATURE ' 
Le soleil se lhe à 5: 14 , t • 
couche à 8 : 19. 
Maximum: 83, min 60. 
Nuageux avec orages probable. 
ce soir. Beau et chaud demain . 
Fête du iollr: St·HrOxne. 
,,,PA;;G;;;,E,,,;;;2;,,,,,==== ~L;;;;und;;;;;,i,;;le,,:20 Juillet 1953 FUNERAILL~ 
M. Conrad Dubois DEC~ 
M. Eddie J. Dœtie 
D~ 
Mme Louis Langlois 
M. JMdie J. Dostie, âgé de 69 Mme Louis La;glola, née A-
:::é aàu~:r;!:1~:n~w;s~:t:::1~~ è~:. i!~ o~:a:G ~ns~\;~~és~::~ 
Le serv ice de M. Conrad Dubois 
a été chanté lu ndi matin à 8 neu -
res et 30 à l ' église $te-Famille 
par le Rev. Parent, assisté de 
Mgr Vital E . Nonorgues, et du 
Rev Rogel' Ouellette. 
samedi après une maladie de jeux ~::;.~;ch:pr:ldiun~ \!!f~~! s: 
années . M. Dostle résida 1ong- courte durée. 
;;::s1! t11::;::;:;: : i'i: ~~:~1!~ ----- - --- 9 .e chant a été rendu par MM. Laul'ler Malo, Raoul Raymond 
et Robert Lafayette . M. AJp:,onse 
Dugal touchait l'orgue. 
Co. Plue tard Il habita Lew1aton 
pendant plusieurs o.nnées avant 
d'aller s'établlr à Watcrvilie. Il 
était à sa retraite depuis Jeux 
ans. Il laisse son épouse, née Ali· 
ce Marcoux, ainsi :;iue deux frtlres 
MM. Adélard Dostie, de Norfolk. 
Virginie et Joseph V. Dostie, <..e 
Lewiston. 
DEC~ 
Mme Philippe Cliche 
Mme Pb~i~i,e. née Ju-
liette Jean, de 158 rue Plne, llgée 
de 4 2 ans est déc Mée à sn rési-
dence, samedi solr, après une ma-
l.:.dle de cinq ans. Elle était née 
à Lewlston le H Juillet 1911 
fille de Jo11eph Jean et d'Emma 
Bourassa. Elle avâlt été emp loyée 
dans les filatures. 
-------=-
uepuls puslenrs années. 
Le-s porteurs étalent: J\fM 
Maurice l<'ontalne, Gaston :"ôté, 
Laurier Coté, Armand Grenlel', 
Marce l Guay et Henri Girouard . 
Les 11ersonnes venues de ,'ex-
térieur étalent Mme Amanda Du-
bois, M. et Mme Jean Bas~ette, 
Mme Nicole Dubois, )fme Eve 
if1:~0;illi'!mib;\~:~~~ ~~!aul;, Le Lt . de marin e Gu y B ordelon d e Monro e, La ., est d evenu le 
Roger de Montréal, Mme Alphon - 1er "Ni ght Ace" d e la guerre de Corée en ab atta n t son 5ème 
se Couture et M. Philippe Côté de av ion comm uniste au cours d'un com bat aé rien d e nuit au-
Sa~·':1n'h!'i:~lon a eu lieu dai:>s le d essus de Sé oul . Quand le ra p po rt d u p ilo te d e 31 a.ns ser~ 
lot de la famille au clmettl'.!re !'t- co nf irmé , il aura quatre '' premien:" à son cré.dit: P remier 
Pierre et le Rev. Ouellette a 1·éci- pilo te d eve nu un as dans un a.vion à pro p ul sion; premier pilote 
tô i.:~ !:~~~l~~e:r!:~=~t 80118 la à abatt r e 5 avion s ennemis à propu lsio n ; pr emier pil ote à a.bat. 
direction de l'établissement Pi- 1 tre cin q avions dans un com b at d e nu it, et p r em ier à abattre 
nette. 5 " Bedcheck Charlies '' p etits a v ions rouges qui la ncent des pe-
tites bo mb es et de s m ort iers. 
Les apparitions de Fatima 
Elle laisse trois fils, MM'. For· M. Louis Plnette, de la rue Sa- (A la sui te d e la. visite triomp h ale d e la St at u e de Notre-
~::~~e\!::. e~!~!>e~tht~.t:1~:~ ~t ~! :P;:f°té~eph::t!:e d~~tt~: D ame d e F 11.tima, no u s avons cru que nos lecte ur s seraient inlé-
blta!lle, de Lewtston , Mme Eu~è- P. Marcel Cbarbonm:!au, o. p. an- nssés de connaître l' h istoire des apparitions, c 'est pourquoi nous 
ne Beaudoin, d'Amqui, Que., \fme non~ant la mort de son vénérable l es relatons.) 
t~e~~ e~o~t;: 10rie/:r:~::8~e!:~!~: pèZ; :: :.u~~:::o:~!:r!::~e::~ Quatrième 11p1,arition 
i:s.\~~-B;,r:::t ~~!!lk ~:~:!d~:è; trefeis assistant-curé à St-Pierre éta~t p;t::;t;:~ ::~!~:t~ pi;li:.:~; b, :!fh~: P; :rg:n f~t:ondd~~ l'-.~t; 
d'Upper Sieg-as, N. B .. Elle Thi- :\a 8:~~;~s~e ~t-Je::n x;:;;i11~e~~~~ part des Journaux déclaraient à I l'em ployer pour le culti d<· No-
boùeau, de Portland et Rl~hard tawa. Il y a quelques années le priori que les apparitions étalent tre-Dame du Rosaire et la ef\u,;-
'{:/ii;:d~~;· i:n~t~t~~i!h!!d ~·ln~ !~:d;~:~~~=ns:ai:n:rvtt la oou- ~e~~~n:~; d:;:8 51:!gt:: 1:z:r: 0vo~~ i ~j~~~, :"'~·:~1~111:~~~~1=1e. 
si que trois petltes-!llles, Jo1lne, Le service de M. CharbOn!l.eau laient au moins se rendre compte / Le 13 ~eptembre, dès le lL -
Je~:nes:;vl~:ci!~er~ chanté mer- ;::: c::;~t,t~.ercrOOI matin, a St- :~Ir~:. qi~L:1, ptess:~t :o;~ ::o::~ ~:~1j s:e;~r1!!j~e:: 1!r~nr!~t,/ 01t·~~ 
lima le chiffre des assistants à i ria. Dans les groupes on chantt'I 
=~e~; 0~u 1!:ao:~1e:~au::~\a~~:: i ::~et:~~~~e!r::;enn;él~t:é~u:h1~; 
ques. Et la déception, rut grande , véritab les pèlerinages . Joel McCrea doit le 
----- -- • de ne pas ··olr , à l beure aabi· 1 A midi Il y a autour du ,·b~ne 
Elle laisse son époux . sa DECOO succès à son ancien tuelle, arriver les enfe.nrs? et e'étage'ant bien loin, de _20, à 
grand'mère maternelle Mme ou- L1J Voici ce qui s'était produit. 30,000 personnes, pal'mi Jesquel-
;1:~eu~~. ::;a~~~ ~eamr:i~~~~:~ Mlle Léda Desbiens métier de camelot t 1:e~~~eé:::u;iv~~a=:r:~!~~1::~~ 1 ~:: ~e 1!!:~~ftoGé:6:al c~:r:;~::~ 
~:~~e!t~!:~e:Y:i::~;În:s~ Mie Léda Desblens de 279 a- HOLLYWOOD _ Joel lfcCrea ~:n:o!ebr~ 0:!ut~~~v=l~t~~~~r~,:~:~ l ~:~srs:s~~~~/~ous faire part de ses 
de New-York et Mme Elphège J. venue Webber, âgée de 79 o.ns , un des acteurs les mieux coll'-11 de trateur de Villa Nov,a de Ourem. j "La foule priait to u jo uu .••• 
Gagné de Lewiston ainsi que est déoodée samedi soir à J-An- la capitale du mm et aussi un Or, ce lu i-ci n'avait pas hésite à Tout à coup on entend des Cl'ÛI de 
pluBleun 1 neveux et nièces. j droscoggl Nurslng Home où elle artiste très heureux_ ce ,1ul va user d'un odieux stratagème. Il surprise et de joie.,. Des mllliers 
Le service sera chanté mercredi I était patiente depuis quatre ans. 1 rarement de pair --déclarlllt un ~::~ ~rao:5os!_ d:o~t:~!u~:es~:sà e~~ ::i::a~:e e~:;~n,\~~!:,dl~ue:iil~~ 
~~'!.à it~!;:r:~/ :::~: a~: 1 ~u~/~a:;u:t\!1~.h~~~1:tl~I, Tt:~+~:u~ ~~ 1~!;::\:\~:!~t f~;~~= G d' I i t 1 lt I 
salons de l'établissement Pinet- mas Desblens et de Domithilde I pé dans eon enfance, celui de ven· m~~tt:séqu:a~r:s) : 11a·~:t!fe~~u~~ ) ~~lem:rr~:;s \à-~:;;r::;sd:~!e~! 
te 87 rue Darllett. Les visiteurs I St-Calr. Elle résidait Ici Jepuls l deur de Journe.ux. LA, pendant deux jours, il em- direction Indiquée! Le prttre qui 
f!O,nt admis de 10 heures le matin, :~!~~:te~l:x a,~~;tu~!: ét::t é~::; De neuf il seize ana Il se levait ~~oy!e!~:'\f::;:.àt~:~~= ;:r~:: 1 !~:;:~:~~:l~ce~~·v'!::là a;: v~:: 
à lO beures le soir. membre du Tiers Ordre de ::::t. l'égullèrement à quatre heuras du lalre frire d-ans l'huile houillan- aus111 vous ,·oua mottez â regar- ',: ~ 
DEC~ 
François et de l'Union St·Jean matin pour porter le premier quo- te) pour les amener à revenir sur der .• ," 
Baptiste d'Amérique. 1 tldien du jour alors que tout Los leurs récits ou à dévoiler leu_r se-1 "Et voilà qu'à ma grande SUl'· 1 
Elle laisse deux soeul'll. '-lme A- Angeles sommeillait encor e. ùans cret, mals !""8 enfants héro1que- prise, je vols clairement et die- 1 
M J I S M chl!Ie Champagne, de Lewl;iton et la grande ville endormie,. Il glls - ment, ne cessèrent de lui opposer, tinctement un globe de lumière 11 • oe • 3fi fi Mme _Marie Perron de ::Montréal . sait machinalement son Journal leur refus énergique et leur ul avan ait de 'Est vers l 'Orl - , 
___ un frere M. Thaddée Desblens de; derrière les mê~es portes, ~'!\les tranquille sincérité. j ~nt, gUss~nt lentement et majes-
estMdf~e~éS. ~a~~fg! dl~i:o:p~~= 1 L\!ar;eerv~cue\era chanté mard~ 1!~!. ~ ~ac~!~~~. °>'.~;l\~c:~~~ co~rann~o~:· 1::~::s~::1~n,ml:en:~ ' ~~~su :~;~een:leà 1~~~:: i;e::~\! 8~ 
:Marcotte où Il était patient .de- matin à 8 heures et 30 à l'église I Barbara Lamarr, les noms glo- çalt d'exprimer son lndlgnntion I qui se moquait de mol n regarde 
pu!~ :ta~ 0~~ en 1860 à Newburg, 1 =~:-c;~~x~s !î: l~;:ius:!~e~st;1~ rle::cdr:ace:: é:q::~ rares ac- :~~:e;i:~1~ ~~~ ié8:io1!esd·!!ro;;i: 1· ~e~1:" d~ou:o:t~~u~l:ru~il :i::~1~:: 
fils de M. et Mme John Mana, Il nette, 87 rue Bartlett. Le.., vlsi- teurs de Los Angeles qui ,tient dlge cur ieux .Au cours des a.1,pa. espérée et snlslsaante apparaitlon! 
était résident de Be.ngol', 1 teurs sont admis jusqu"à 10 beu· grimpé à force de travail et de rillons 11récédentes, les asslst,rnta I Près du chêne vert, Lucie, Inter--
do J~~t~l:a~d~;~ed~u~:r:.At~~; res du soir. ;~~;::· .. ~~~~~~ie i::~~~nsd:u~e~: :~~~e;~è;::a;i:a~g::~à 1;er 81:1 :1~ j ;~l~:a~1:u::n rac: 1:::~~t, •. ~ta~~it" 
ses petits-ms, i:tobert Mann FUNERAILLES petit traval\leur matinal prenait s assombrlesalt, un nuage udl- qu i vient! ,La voilà qu i vlen!!' 
::a::;y E ~s~t7~fsn: à~::.b:f:= M. Magloire Jolicoeur ~~:~q~;~1s ~~ia~.h:~e~~le;~/~:; =~:s~:;:~~~~a~~:;:r~:1:.e!~e!1~~:~ le ·:1~:!t~:~~!e~=~ pe;:,~ ~e ç~~: 
magne, ont été profitables, d'un ciel serein, éclata un violent de mol, une fille tt e d'une dizal • 
FUNERAIL~ co;;.er s;r;~:e c!:n~é ~:!::; en:aot~~ -Pe tit lui disaient souvent ces ~::i~n!e 1!
0
~::~:e•d!! :~!)~:\~!::!: ::ut~·~:; :::: ~-~:t~: u:~ :s tà-::.~: 
à hu it heures et 45 à l'église St- désoeuvrés voués au plaisir, si Quant à la Vierge, elle Be con- Au cours de l'apparition, qul du• 
Pierre par le R. P . Léo Bégln. Jamais tu t'embarques dans cet- t"n ta de modifier, pour ce mols l'a une dizaine de minutes, do 
M. Louis FiJ]ÎOn ne:ies J: ,~:::.s ~::::!: J: ~r:;: te it::~ehl~P:;::~;~nJ::.g:tt. sui- =~~:~~~- le jo ur de ea visite aux :1:!g:,b~t~':.~nat c~::::eu:: :,~~= 
- - George Roble, Arthur Woodsome, ~~é~:l~~n:~I :~o~r~~~~=. 1~: ";:!~ le ~;u:-:!~ ~:u~~t=~=:o~:°:::~e~~ :: in~l;:r~ 1!~nc:.:!w.~~~ls:~eanta~ 
étéL::::;!ces:::11:~~~t 1!11:!i~ 1 ~~:~~e:. Coulllard et Clarence ra lt l'intit ul er . Le moyen d etre en dr~l t appelé Va llin hos (les pe- une certaine ha ut eur. 
heures à l'église St-Pierre par le Le cha n t a été rendu par MM. he ure ux po ur un ac teur. tl toa va llées ) qua nd k Dame leur "Cependa nt, le d ial ogue en tr 
R, P. Morin. Azar ias Beaudette, Roland Pi- Il a une jo li e temme Frances apparut. Un rusti qu e mon ument la Dame et Lucu, su iva it ao 
Le chant a été rendu pa r MM. t.eau et Alt red H. Pépin. M. Ber- Dee, de ux garçons de 16 et l'i ans de pierre Indique ma ln tf!nan t le cours. La Vie rge Insistait s ur la 
Azarias Beaudelle et Rolano Pi- na rd Plché to ucha it rorgue. un ranch de 2,300 acres et l'une li eu de cett e qua tri ème appart- nécessi t é de réc lt el' le Rosal r• 
neau. M. Bernard Plché tou.:hait Les personnes vtlnu011 de l'<uté- des pl us 'oell es fortunes àe ie lion. Elle se plaignit de la con- poul' obtenir la fin de JQ guerre. 
rorgue. Les porteurs étalent: MM. rieur étalent; M. et Mme Lucien colonie du film , duite de l'A dm in lstni.te ur, diBant Une tols de pl us elle promettait 
J useph et Emile Dubreu ll . Ar- Muse, de Llvermore Falls, M. et que le miracle, annoncé po ur le de reven ir le 13 lctobre, mais cet-
mand, Wlllie, Roger et Fernand Mme Victor Leblanc et Mlle 13 octob re, sera it, 1 raison de te fois, en compag nie de saint Jo-
Fllllon. Claire Leblanc de Fort Belvère, cette conduite , moins éclatant, aepb et de l'E n fant-Jés us. De 
L'inhumation a eu lieu dans le Virginie. PR ll ,JP PE rotTTURE. ftfN,e. (peut-être devait·U être aperçu son cOté, Lucie priait la Dam 
lot de la lau1llle au cimetière Ste- L'inhumation a eu lieu dans le tear- de Fu néra lll e1 tt Emba • dans tQut le Portugal?) Lucie lui de guérir les ma lades, et obte 
Anne de Llsbon et M. le curé lot de la famille au cimetière St- meor Lteffldé . _ T#lfpho..-.e ay,ant demandé ce qu'on devait c&tte l'éponee: "J'en gu 
Bourque a récité les dernières Pierre et le R. P. Bégin a récité '7o.J, ave<> MEADER AND taire de l'argent que les fidèles quelques-uns, mals pas Jes au 
prières. Les funérailles étaient Jes dernières prières Les runérail- SON FUNRRAL HOME, Rom- déposaient au pied du petit chè-1 car le Seigneur n'a pas confia 
sou.s h\ . .direction d'l. l'étab1iese- les étalent s0us la direction de l'é - tord, Maine . ne vert (dont Us a va lent d'ail- en eux,'' 
1nent Pine\te. tabllssement Plnette. leurs arraché los feuilles et les (sll.lW la &etnah1e prochah1.e) 
L'Oeil 
le mercur e est descendu à qnatre 
d eg rés au-d ,esaus d e 1,éro, à Mel-
bourn e, Aust ralie, e t qu'à SOO 
mill es de Sydney on a dQ se aer-
Yl r de chasse-neige et de b'Jlldo-
zers po ur ouvrir les route, aux 
n omb~uses machines prlse9 ::l.ans 
la nei ge. Nest -ce pas que c 'est 
qu elqu e peu .rafratchlase.nt de li-
r e pa reill es nouvelles! En Ar-
ge ntin e li a neigé hier d ans un 
endr o it de vllléglatura d'été trèa 
fréq uenté. 
Ila' es t ~ueunmo la 
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Maurice Tobin est décédé 
subitement à Scituate L'ancien secrétaire du Trava il da ns lo cabi net Truman, M. Ma u-r ice J , Tobin est décédé subit e· 
men t 1 sa r éaklence d 'été hier. Il 
a auocoml>é 1 une attaque car dia-
qu e. La ve ille, 11 avai t jou i! ait 
go lf , Voilà un eu rclce qui ne 1111 
a pa a aid é. 
:::::,19 ~u~~d: ::!~:p;; SCITUAT~ M. Ma .. 
men t lod aa t rlel de Lewlat on . On M N d B Ch "' 1 rlc,e J, Tobin, 98Crit&IN dw. Tra.-
=.!:• :Sa ea~ re.-:!:.i:t~= • ~rman • • ampoux nomme ;:~~ d:::8 lejuC:qb~~et I~~~:: :: 
.. :i: e:~:i-;:8waa~::.-::: ::e~.:!t 0=.•-: 1:d::~ sur le Bureau d'Education ~:u:! 1~~~:~é:.uesr 0::~~ t:. :t 
r~ de Maria e 1.>nt éû bala,.-la par rriatJ011 des dipeuea de ce dé- meure d 'été 1 la suite d'une at-
lee Cbinoll, wmmunJa te.., - CO- p.rtem ent, le5que:U e11 avaJell.t ~ Son Honn eur le mair e Roland •Milt~---,-nh----- l taque ca rdiaque d imanche, 1 l'àge 
rie , hier. OB doute forl qu'U 7 éllmhtéea. Comme l es dépensell L. Marco t te nou1 informe qa'II . Oil Eise 0Wer de 62 a.os. 
:!~::s~~~t=a.n~ d:; !:t!:a ~::: e:~~~ :. ~::::.:.e i;:u:, M~:or:;::!r!: est arrivé au Brésil na~·:: r~i~a~~p;o~l:es/:::::~ 
~ans~~:~ ~l:18.:m :.e • :-v ok ::: r::.r: ::~n~ .~~~= =~:n~ me mbre du B11rea11 d'Sdll · pour UR séjour :!::!~~1;:!~~I~ 8~::t,::;!/~~~~~:t~ 
::: 1:::-arge::·=-&!~d: - - ------- BUENOS AIRES, %0,.(AFP)-:::e u ::"ro!dell·e;;~oU 11aa:::: On a enr egistré une de1tslè me 
noya de, en tin de &emalne, io. la 
pl e.ge d "Old Orchar d. Il a"alt d' un 
c itoye n d e Me.lden, Ma11., qui 
10u tr ratt d'uue maladie du coe ur 
Dana uu cas comme celui-là, li 
sera it bien Inutile de taire ap pe l 
au s aa.uveteurs, dont le nombre 
pou r ta nt Tient d'être augme nt é 
con sidérableme nt. 
get., Il faudra qw.e k. c:ootrib u1t,o M. Mil ton Eisenhower, trère du 
bl tllJ paye nt la talr.:e ~ur ce fl ,000 prés ident det1 Et.a.ts·Unl.8, est ar-
aana q.r on l 'ait d épeP.86. riTé 1 Buenos Aires, Ten&n.t de 
Ler. Red Sos continu ent de P • 
PERSONNELOO 
Mme F lorida Dupéré, d s 24. l'US 
Blrc h , est entMe 1 l"bOpltal Ste-
Mar le pour obeeryatlon. Ella est 
la mère de Mme Cha.ries Beaulieu. 
gner, m ais ça ne l eu r don ne ri ea. M. Pa ul J . Lau r in, tfi.structeul' 
Ils ne pe WYent pas rej oind re les de police de Montréal et Mme Lau -
Yank l.le!J puisqu e ces del'Diers rin de Mont réal on t paBBé la fin 
continu ent de gagner l,ga lenie nt. d e semaine lem bOtes de li . et 
Mme Arthur J. Charest rue Gar-
on Ht dana les dépêches que celo n . 
Distance calls when you 
call by 
number. 
Vous épargnerez du temps 
dam voe a.ppela de longu e 
dista.nce ai voua pou vez donner à l'o-
péra\rice le numéro que voua dé s ire :; 
NEW ENGLAND TELEPHONE & TELEGRAPH COMPANY 
MonteT ideo. 
Le sous-secrétaire d'Etat aus: 
,i; Atfa lrea étrangères, M, Carine 
Ama,.-a l e chet du. pl'otocole, M. 
Nu tr er, ambaaaa.deur des Etata-
Unls, et M. J esus Paz, ambassa-
deur d 'Argentine 1 Washington 
on t accueilli l'enTo,.-l! spécial du 
préside n t Èiaenhowel' qui était 
acco mpagné de plusieurs ho.uta 
tonc tl onnait"fl du département 
d'Etat. 
M. Milt on El1enhc11,er s'er;t 
rendu directement au palais San 
Martin, où il a été salué par M. 
RemorJno, ministre des Arta.Ires 
étrangères. Il sera reçu oft!d-
ellement cet après-midi par le 
pré~ldent Peron, à fa n1-.ilson r.nse, 
M, Normand B. Champoux 
- - ~- Blessé en Corée Maurice Tobin ' M. Cha1.npoux finira le U'l'me 
de M. Laul'iCl' nr.rinond qui a dé-
missionné le 22 juin dernier pour 
devenir contrôleur munlclp,al. 
M. Champous: est un jeune 
homme avantageuse1nent connu. 
li est agent pour la Prudentlal 
Inaurance Co. 
Le terme de M. Chamvou:r. e:r.-
pl rera en 1955, 
Le nouveau eommlaaalre est 
mar ié 1 Pauline Balllargeon. 
Miss Peggy Cripps 
a épousé samedi un 
chef de tribu africain 
:t,f, et Mme Mérilde A. Labbé, au Scituate country Club, 
de la Mower Avenue, ont a11prlB II avait été l'un des plus 
du Département de la Défense, jeunes maires de la ville de Bos-
que leur fils, le soldat Roméo A. ton et avait été élu gouver neur 
Labbé llgé de 22 ans, a été bleseé â l'A.ge de 43 ans. Depuis qu•n 
en action en Cor6e. avait quitté son poste co1"1me Se-
Le jeune Labbé eat entl'é dtUlJI créte.lre du Travail u anlt ét6 
l'armée en octobre 1952 puis Il a un dee dlreeteun de la Grayson. 
fait son entratnement 1 Indlan- Robinaon Co de New York. 
toW'n Gap, Pennsyl..-anie. IJ fut Loraqu'U ~'éta.!t présenté pour 
ensuUe tra11sféré au Japon o\\ U la première tolB comme candidat 
apprit comment edml.i1istrer les 1 la mairie de Bostoa Ml 1937, 
premiers secours, Il eat attaché n avait battu le maire June& M, 
à la compagnie médicale dn 1 Te Curie,.- par environ U,1109 votes, 
régiment, Cinquième dlYlslon ,t avalt battu Curley une deu:dè-
d'lnlanterle. me Iota e11 1941. • 
Il a été diplOmé 1 la Lewlston En l90, u avait 6té l!l.u. gou• 
Hlgh en 1$51 puis fut employé Yerneur du Massachusetts '1at tan t 
à la ferme Oendron avant d'en- le juge Horace T. Cablil, deve-
trer 00.ns le se"ice. nan t ainsi le premier candidat à 
Pe;;>,.N~~1!:~. 2~1u!A::}fe-;;- ;!~~ Le sénaf;eur Taft ~:~::~Ir np 1:!a1: ·ué~é ~~~~:n PO:~ 
~or:p~:!:p~a::e~ia:c~e:d1:. 1:~ redeviendra ctif ~~!!~:u~°o~~t l~~s :r:i,~~d~ép~i 
~~:e~!er;!em~an~:~b\t:~::,tl ·s:~ au ffl0ÎS de janvier ~i::\;~/ Roxbury, Maae., le 33 
garçon d'honneur drapé. dans une __ _ 
robe à rales jaunes et noires, te- NEW YORK, !O, (AFP) - Le 
n,a.lt à cOté du couple des amul et - sénateur Robert Taft, républicain 
tes figurant des aerpenta, pour de l 'Ohio, compte repr endre aes 
port0l" bonheur aux jeunes ma- activ ités de chef de h. majorité 
rlés. du sénat lorsqµe lea chamb1"9s se 
méd,,c illll de l'hOplta.l où li subit 
un traîtemenL 
On sait que le aéllQteur souf-
fre de troubl es à la ban che et que 
récemment il a subi une inter· 
ventlon chirurgicale à l'abdomen, 
qualltlée d'erploratolre. 
E n d ehors de ce déta.il , la céré- réuniront à nouveau en janvier 
mo nie â laquelle assistaient de 1954, annonce le bulletin quo-
nombreus: amis du ma.rlé en vt- tld len de unté publié par les tementa Indigènes de cérémonie __ ___ .;__..:.._ _ _ __ _ __ _ __ _ 
a'ea t déroulée aelon le rite mé-
thodl&te, en l'égltae de St. J ohn's 
W ood. 
MW Peggy Crlpp1, petite et 
rousse, lgée de 3Z an,, aviatt 
renco ntré M. Applah. premier a.e-
créta lre de la Con(édératlon des 
Ashanti, de la côte de l 'Or, Il 7 
a plus ieurs années. Les jeunes 
gens ont été attl~ l'\lll vet1 l'au-
tr e P8l" leurs Idées tant politiques 
que religieuses: seule la couleur 
aurait pu les séparel', mais, com-
me le déclarait Appiab. lorsque 
lea tl ançallleg furent renduea pu-
bliques , cbea nous , Il n'y a pas de 
dlscrilnlnatlon l'aciale . 
De nombreuses personnali tés 
du l)Brll trav:>llllste ont tenu à 
assister au mariage de la fille 
de Sir Statrord qui sera suivi 
d'ans l 'après·mldl. d'une réce11-
tlon dans un grand hôtel de MRy-
fa lr. 
-------
de 65 tonnes. 
FAl.u -~ eoo rtaln es 
Le coeul' hun1al11, en douze 
heures, déploi e une somme d"é-
nergle capable de soulever à un I 
pied de terre , un char d'assaut 
L..,------------ - - - --' j ::r;~:~eia boivent après nD verr, ._ ___________ ....;;,;;.c;;;,..,.;.....:,:1 
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Le MESSAGER 
r- MtMUE Dl L'AGENCE FIANCI-PRESS 
Publii cha(l(Je iour exceplë le dimanche et les ~ra de f&te • 225 nM 
lhltcu,, LlwW-, MaiM, ,., IA Men."' Publiaftms C.., Inc., T'L ~735." 
NOTRE FEUILLETON 
Cupidon l'emporte toujours! 
LE MESSAGE~ n'est pas financi~remenl responsable des errèurs typo, J,~...,.-...,.-.,. __ __.,..,,., ____ .,. __ __. ___ • ...,.-. .. ,.-... .,., __ ,.,..,, __ ,.. • .,, ___ ,.,..,_, 
graphiques qui changent le 11em. et tovte ennonce conlenant une telle 
(&tl'IH) curieux que moi! et Qui avait les larmes aux yeux. 
•reur 
0
Hra publiëe gratuitement de nouveau. to~a!~a:O:d 1;~!:~ :! e~le 1~:e:~:~ pe:':\!:a~t~1:r~:i •::::a1':h:J; ré;-~;~~t ~;:n:~:,:J!d!~~ 1 J!~~!: 
LE MESSAGER ,e rêserve le droi1 ~e refuser te, annonces lnl!dml&- pooalt I>al! d6' reSsou_r<ies néces- lèv~~:u aa l'air trèe dr 6le, mon ;:~:qi: ::s:?t.~~s v::!i!::v:;:~ 
alble aalres pour Be payer pareille fan- petit E&-tu heureu1Je' quement à veni-r iel Et puis ne 
. talsie; ens uite, et &urtoyt, si elle -·Oh! très heureu~e! protesta me questionnez p.as ~mme !:~. je 
P1ye:z 1v porleu, du MESSAGER li Lewtsfo~Avbur~ 25ti! par HlltatM craignait tes reproches de son pè- Orane e.vec assu,rance. Je vous vous en &up-plle, je suis à bout! 
~aQue vendredi soir. Tout abonnement au mois ou i!I l 1nnèe est payable r~, se. mère, en re~nche, ne mé· l'ai écrit.,, Vous savez bien que, Et, subitement, la jeune tem-
d avance au Bureau du MESSAGII cootormèrnent aux régies du Service ritalt pas ~e ~u-ffrir de cette es- dans ma dernière lettre, Je vous me éclata en aa.ng-lott. 
des Postes. capade qui l alarmerait inutile- disais que j'avais un mari ehar- -Ah ça! s'e,:clama le prère, 
1 MOIS ............. _ $1.00 6 MOrs .................. $4.50 ~!:!· ào;:~:e::he~r~an~é~t a~!: ma;:· ;~ec une sorte d'âpreté, ~:;:,i:~erE~~:e ~o!~ni~,:~;es n::: 
3 MO~~;~";; .. ; ::~~ELLE-ANG~;;_NE ·:.-... ~ .. ;·;;:~· $1.00 ::b!:~~:~':vaqnute t~:lt :i:a~te ~:~ ~::!tie':iems/~e~~:~rn~/~;t;·u:: ::~::~~e ~~~:s~7°so~u~~rf; · se 
Mambre de l'Alll•nce des Journau• ft1nco-Américain1 mit.·' elle_ le fer~lt po-ur ,a mè- arguments qu'elle avtiit écrits la -Mals rien, rien! Je vous dis! 
IEntered os Second Class Malter. Oecembet 22, 1905 at the Posl Office re. · · s-a chere petite maman dont veille à sa mère Rien d'autre oui c'est cela 
ot Lewiston. Maine . under the Act of March 3rd, 1879. ~~l~:ue;o;~tMl; 11~;a 1~:v!~t1::~~:: let;-e~a! j!:ttf! ~~n:eeçu d:~~~ : 111;.::;:Îs lÎ::~u~;;1 :ui~·;=~~~ 
née. . stul)Of!ante.. Je n'ai pas reçu J'aime les voyages ... voilà, c'est OPERATION: URGENCE 
Nous désit·ous remercier de tout coeur ceux 
qui ont répondu si généreusement à notre appel 
pour venir en aide au Collège de l' Assomption 
de Worcester, l\fass., presque complèterµent dé-
moli par l'ouragan du 9 juin (lernier. 11 nous fait 
plaisir de reproduire aujourd'hui un article de 
rédaction écrit par Roger Duhamel, et intitulé 
"L'Assomption doit vivre et vivra!", qui a paru 
1lans la Patrie de Montréal la semaine dernière. 
C'ei;;.t dire que l'intérêt pour notre collège dassi· 
que franco-américain vient de partout: 
"La désastreuse tornade du neuf juin, qui a 
jeté à bas le Collège de l'Assomption à Worcester, 
a suscité une très vive émotion dans la province 
de Québec. Cette terrible épreuve, frappant nos 
frères de la Franco-Américanic, nous a rappelé 
les liens très étroits qui nous unissent, par-dessus 
1es frontières et en dépit de nos allégeances poli-
tiques différentes, à ceux qui maintiennent la foi 
catholique et le verbe français (lans la grande ré-
publique voisine. L'ocuvre accomplie là-bas ne 
peut prendre brusquement fin; elle doit au con-
traire 8C poursuivre et s'intensifier sans cesse, à 
moins que nous consentions à priver les Franco-
Américains de cette élite intellectuelle, absolu-
ment indispensable, sans laquelle à vrai dire on 
n'imagine pas qu'ils puissent maintenir long,. 
temps une résistance opiniâtre et féconde. 
Les dégâts matériels sont considérables; il ne 
reste plus pierre sur pierre de cet édifice qui sem-
blait capable de défier les forces de la nature, 
Pour le reconstruire, il faut la somme de quatre 
à cinq millions de dollars, C'est évidemment beau-
coup demander de la générosité populaire. Et ce-
pendant, ne l'oublions pas, il s'aê;it d'une entre· 
prise dont le rayonnement est immense et dont 
les Franco-Américains ont un besoin pressant. 
Ils sont les premiers à le comprendre comme 
ils seront les premiers à consentir les sacrifices 
nécessaires pour c,, ne revive le Collège de l' As-
somption. 11 n'empêche qu'ils ont besoin de no-
tre aide, de notre appui moral et de llotre secours 
financier, Nous ignorons encore que11e forme 
prendra cette sol1icitation. II importe CD tout 
cas que nos sociétés nationales se portent à l'avant-
ga~e et fournissent leur collaboration la plus 
enhere. 
Quand il s'est agi de mener la lutte des écoles 
.séparées en Ontario, Québe.c a été présent; quand 
il s'est agi de doter les provinces de l'Ouest de 
postes de radio français, Québec a été présent; 
quand il s'est agi de favoriser l'oeuvre de presse 
acadienne, Québec a été présent; quand il s'est 
•gi, tout récemment, de combattre l'arbitraire du 
gouvernement de Victoria contre les écoles de 
Maillardville, Québec a été présent. Ce ne sont là 
que quelques exemples, choisis entre des dizai-
nes d'autres. C'est là une· noble tradition, qui en-
gage nos respdnsabilités actuelles, 
Au lendemain de la catastrophe, Mgr Cushing, 
archevêque de Boston, déclarait: "L'Assomption 
n'est plus; mais !'Assomption doit vivre et l'As·. 
somption vivra". Cette ferme confiance dans l'a-
,·enir, il appartient à tous les Canadiens français 
de la partager et dè contribuer pour qu'elle se 
.irrd,.~,l-\~tJIÔl cl~~ µne féconde réalité." 
'1! 
-Pauvxe ri_etite maman! rëué- cette lettre, ma petite Ornne. Je tout! li n'y a pas autre chose .. , 
t~it-elle lnténeurement. Ma va~- suis contente de tout ce que tu Il m'en avait parlé tout d'abord, 
lre chère maman! me dis, 111ais j'aurais été mssurée Et puis, aprè11, il ne me l'a plus 
E-t so~ coeur redevenant un si tu me ravats é(:rlte plus tOt... offert! 
coeur d entant en <létresse ;iui Tes première11 nou\'elles éta ient -Qu'est-ce gui t'a empêché de 
appelle sa mère, l'image de :Mi- un vell rdlcentes. Tu me disais: le suh·re? s'infoJ"ma la mOre, un 
guel en fut chassée 11our laisser ")fous ap.prenons à nous connat- peu rassurée. 
toute la place à celle vers qui le tre." -Tu sais bi('ll que la loi frnn-
~oeur des hommes revient tou- -Ah! Eh bien! je \'OUS al é- çalse exige que la temme doit 
!~:;.1:e le b:i!~;: dès qu'un vrai orl2._~,~~tc:::~:i~:;;t~;\~~·d,ra que :~~v::p;::ti~~;~ii:r 1~;tir!r~ 1~~t:s; 
LeC~~ut une gran'<le.jole pour~es je m'inforn1e... savait plus que dire pour réoon-
dreron lorsqu ils virent la - )fous interrogeons le fnoteur I forter sa tl.J.le et amener un sou• 
sllhouette de leur fiJlo se profi- ponctua )f. Le Cadreron aussi rire heureux 11ur ses Jèvres. Tu 
Ier <taus l'ouverture de la salle à êtonné que sa femme. ' n"as qu'à partir; pourquoi ne le 
manger. Ils \·enalent de se mettre Orane passa Ja !llain sur son fais-tu pas? 
à table et o.\laien~ com"?encer leur front comme pour y ramener le -Pourquoi? ... ré-partit Ora-
repas. Cette arnvée inattendue, calme nécessaire. Puis, avec brus- ne en hésitant. Parce que je n'ai 
cependant, les surprit un peu; ils querie: pas l'argent nécessaire. 
ne se lassalent pas d'interroger - P11urquol faire, interroger le La mère se mit à rire, soula-
Oraue sur le motif <le ce voyage facte.ur? Ce n"est pas s ingulier1 gée. 
impré\'U. SI vous n'avez pas reçu ma lettre, -Voilà, c'est l'argent... Il 
s-e~~'::s t'::.~:· d!:l~~!u:~ :~;!~ ~:es;e \~~1t p~:n:~e:~;~!! ~~~ce que I :;.u:e ri:~e!~o:lu:om!i~Sü~:~~~i: 
Et ton mari, oû est-il? Les parents, abasourdis, ln re-· quand on est jflumi mariée. 
-M- ais je viens de V01is le dl- gardère?t d'un ai~ interloqué. , 1 -Certainement, c't>st cela .. , 
re. Il est à l'étranger avec son -Mais comment?... corn- c·e~t démora.\lsant! Parce q,ue 
pa,tro;? t ~ ' m~;h bi~n! oui! Oh! ne me re- ~~0•11~ .tt!1,c:: :i~~:t :!;~; :a. tn.~ 
=.oo~ ~a ron · al 1, garde pas comme cela, maman! par son patron, n'est-ce p:i.s? 
_!0,1~:~~ae~a!~es :i~!Îec;!;i;~t Je ~~u d~~~r~é(!~~~~:. 1e!~~;;. iet~ 1fa~J: 10:·~i 'envoyé un chèque, Il 
-Voyons, Orane, ton mari tr~Tu l'a.a dé.chi é ? r \:~:ro.nte-hult heures. L'as-tu 
n'~.:(:a~'i:~o~:~~~la:z lui deman~ ~l.pOuiJ"guol?r e O~A~! OUI! Le Chèque! 
de jam.ais de renseignements sur -Une Idée.. -Où eat-11? 
ses occu,pations.. -<Là .. <tans mon sac. 
-li doit t'en parler, tout de -Enfin, Orane, voyons, tu as 
même? l'air abso1uanent dans la June en -Pourquoi ne l'as-tu pas clon-
-Heu! Je sais qu'il s'occupe nous r,é.pondant. Qu"est-ee qu'il né à ton mari? 
~~e~a~u~'.a~e d:r~~s:s:!i. ;!lt chargé [u a,n~;n p~=ti~: Tn':e:l~~:·r~le~o~~I~ co~~::::~ol? répHa Orane, dé-
des Intérêts de!! Espagnols rés!- dents que tes parents; pourquoi · 
da~~;f!Frqai::t "à saolr ce qu'il es-~J:i :~::~=e~s uerveuse du su;;!~ 81:':::e.pas eu le tempe, 
est allé faire à Genève, cela, je tout. Loin de là!... Seulement, 
n'en sais rien: voua êtes Jà à me poser des tas -C'est fostement, je n'ai pat 
-Ill ne t'a rien dit? de qu09tlons! eu le temps, 
, -Il partait, il était pressé! -Mais _bien sO.r, nous sommes -Mals il fo.llalt te toueher, toi, 
!::au~st::pi~:sedzé::rts:'::!':; :t~:~ ~::.- "sin: 1 t:~n;è~!n!~ 1~!t~tr!; Il Y avait de quoi payer ton VOY• 
cher cl'tntérêt à ce qu'il allait A te voir arriver ainsi. .. si vl- age. 
faire l:à-bas. . te et seule ... Enfin, j'ai peur Une telle détresse passa dan9 
Devant la soudaine nervosité que tu ne te SQls disputée avec ,!es yeu,: d'Orane gue la mère 1n4 
de leur fille, les parents cessè- ton mari. •. à moins que ce ne tervlnt à. nouveau: 
rent de la harceler de questions. soit quelque chose de pJua grave 
-Voyone, ma Petite, fit la mè- eue-ore? ... Que 8~· 'a , moi! -Il était au nom de Miguel, 
re avec <louceur, calme.toi; puis- -Oh! que je ,·vus reconnais mon ami. CommE:nt voutais -tu 
que cela 11emble t'ennuyer si fort bien là!... Qu'est~e q,ue vous que ta fille le tou<:he? 
de le savoir sen« à l'étranger, a.liez Imaginer! -En ertet, reoonnut le chli.t&-
ipourquoi ne 1111 e..s-tu pae daman- -Soit! Nous noua !ma.gluons à Jaln Seulement Je trouve Que le 
dé ce qu'il allait Y faire? tort! J'aime mieux ça!.,, Mals mari aurait p,u' arranger <:ela et 
-Ah! non, pa; exem,ple! Je ne tu ne te rende i>ll.3 compte de ce ne pa11 la laisser sans le sou. 
veux PM a.voir J al,r de me cram- que nous dla depuis un moment. 
ponner ... Je sul11 aussi fière que -Moi, Je dis quelque chose -Mals j'en al, de l'argent .. , 
lui... Il n~ me dit rien, il est d'ru&tro.ordlnalre? Miguel m'a donné de quoi bou• 
discret! ... Quand je l'interroge, -Enfin, mon petit, Je ne crois cler la boucle. Il m'a offert guel-
il invoque le secret !Pll"ofe11slonnel pas que je perde la tête ... Tu ques hi1Jets de plus, mals nous 
·, · Ca me euftit. prétends nous avoir é<:rlt une let- avons parlé d'autre cho11e, et Il 
-Oh! un mari ne doit pas a- tre dont nous ne savons rien.,, ne me les a pa11 donnés. Alors? 
voir de i secrets pour ea. femme. tu t'étonnes q.ue nous t'interro- -Tu mauques d'argent? s'écrio. 
-Vraiment? Eh bien! il est glons, _puis, to,ut à coup, tu nous M. Le Cadreron, qui sentait 11'ac-
probahle que je ne sais pas le <léclares qu'au lieu de la fnlre paT- centuer en lui la so,urde rancune 
questionner, alors! ... A moins tir, cette lettre, tu l'as déchirée. Qu'il avait touj.ours nourrie con-
que cela ne l'ennuie de me ra.con~ -Ah! j'ai dit cela, moi? tre son gendre. 
ter ses affaires!. Mals ça ne -Mals, Orane, ma petite, où 
m'intéresse P6S, Vous êtes plus es-tu donc? dit la mère alarmée (à suivre) 
l 
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DES AMIS J'IENDRQNT ••• 
Recevolr~lalslr oeut- :~~b::cu;et:~!1:: :~~:u:~:~ :!.r: ; 
être même le plus vif le plus dé· leur déception. 
llcat-,de tous: celul qu'on ,!prouve 
à a'IQlr près de 1101; à sol pendant Or, voa Invités et vous-même 
la détente heureuse des vacances attendez beaucoup de vos vacan· 
des compagnons de .son choix. ces .en commun. Armea-vous 3onc 
Préparation les uns et les autres, de la patlen· 
Mals comme la plante fragile ce attribuée aux anges et atten-
et rare, ce plaisir demande. pour dez avec sérénité et courage -
a'é1111noulr, un terre.ln favorable comme un Inévitable tribut à 1a 
minutieusement préparé et en- Némésie éternelle --difficultés et, 
touré de soins constants, II ei.t ne complications. 
~;:~:?ŒI:~~}~~::~J~#J:1: r. füfu{,J .. J~I1:; ;Ëf.;~~ 
Autre chose est de réunir au- à 'l'OS hôtes, vous, madame, , 0 u11 
!:~:n~ep::~reu~~bl::u~tl:: ~oet;: ;~~:z ::i:·:1:eu~a :::t!: :::fs .: 1 
des personnes aimables et polies tre ~genda les Jon!"ll -qui voui;, s,é-
autre chose est. de les admettre L parent encore de leur départ. 
r:t~:1rl~sleun,: JOUrs dans ~otro .'llême les meilleurs anils. • • 
Sacrifices 1 faire Vous aviez cependent cholsl. 
parmi tous vas amlll, le ménage 
1€1 plus sympathl1,1ue, un camarade 
des années de collègt1 et ,a ft1m-
me, jeune, spirituelle, gale et ,.ut 
après son mariage avait eu le tact 
de ne pa 9 dlsjolnOre votre vieille 
amitié. 
l~ ~~-~·=-1. 
SOUPE AU RIZ 
ASPIC AU CHOU 
p AIN DE VIANDE FARCI 
PATATES PlLEES 
PETITS PAINS CHAUDS 
GATEAU AV>EC CREME 
GLACl'.:E 
THE CAFE 
ASPIC AU CHOU 
l paquet de gelée au citron, 
1% tasse d'eau bouillante, 
',i taSl·,, de viD.algre, 
l~ tasse ._.e cliou taillé fin., 
1-3 tasse de cëteri haché, 
12 olives farcies, 
,: c. à soupe d'olguon bacbé, 
sel et polvre. A toute heure vous aurez à 
consentir un petit ;i.acriflce: aban-
donner l'Otre journal, ouvrir vo-
tre btbllothèque, vous errorcer par 
tous les moyen11 de distraire V09 
amis, Vous devez renoncer A dea 
habitudes qui vous 110nt cbères, 
abdiquer cette belle lndépenaan-
ce qui constitue le charme el;sen-
tlel de vo11 vacances, parler lors-
que vous aurez envie de vous œl-
re ou d'écouter votre TSF ,ortlt 
alors que vous préféreriez lire ou 
travailler, accepter en un nrnt la 
"vie en commun" et tout ce ,1u'el-
le comporte de corcessions mntueJ 
les aYec bonne grâce et le sourire 
aux lèvres. 
Ils sont à la vllle--de tous 
VOs diners comme vous des 1eura 
vous avez fait ensemble maintes 
sorties: Théâtre, restaura~t, con- \ 
cert. Vous avez les mêmes goOt.s l'AIN DE VIANDE FARCI 
Faire fondre la gelée dans l'ean 
b,ouillante, 1uettre refroidir, ajou-
ter le vinanlgre quand c'est tiède, 
les autres ingrédients quand le 
méla.nge va prendre. Ver11er de.us 
un moule rincé à l'eau froide. 
I.aisser prendre et servir sur des 
feuilles de lallue ou de chou. 
JI vous faO.dra surveiller ,otre 
humeur, voiler ,·os préoccupations 
Intimes être aîlllab!e et gaie sans 
déf.J.lllance. 
ROie })!en lourd à souto,n!r 
quand il se 11rolonge au clelà d'u-
r soirée. 
Vos invités ont, tout naturelle-
vos opinions politiques 11ont les 
m,.,mes et vos professions ne son! 
point rh-ales. Mais après Jtux 
jours à. peine de cette vle en com-
mun qui vous vaudront de do,cou-
vrir tous vos défauts, toutes les 
%, tasse d'oignon émincé, 
1 c. à soupe cle beune ou graisse, 
1% livre de boeuf haché, 
~ livre de porc fral.s OOché, 
lc.àthêdesel, 
exigences surtout de vos 11ôtes, poivre 
,·ous n'aspirez plus qu'à une tieU- % tasse de mletc'.es <le poin, 
lJ chose: l'heure de leur départ. 1 04:UÏ battu. 
Et lorsque cette heure sonnera 
enflu, vous sourirez en vous ju- Cuire l'oignon dans le beurre 
rant à vous-mêhe "qu'on ne vous sans lais:1er h1unir. Ajouter lea 
y prendra plus." au-tres ingrédients et bien mélan-
ment, à otre endroit, les mêmes ,Nt l'un prochain? 
ger. Placer sur une feuille de pa· 
pler ciré, disposer la viande en un 
~le;:!:\o~e:, e:ê:u:~~ os~:1::;::s~ :al~ l'a~ P~~~~~!n'a!::~u::us :: 
;:t/~:t:~ 1: ::~ai::t~~t ';:!~t I r::o::-eu:re' vous inviterez un 
tuelle, consentir eux auast, à lie autre ménage, d'autres "amis".,. 
rectangle de 14 x JO, mettre la 
farce au milieu et rouler. Placer 
dans un moule à pain et cuire au 
four, à 350 d. F., 1 heure et 15 
minutes. Employer la farce favo-
rite, mais voici une recette déli-
cieuse: Combiner Z tasses de 
pommes de terre plléea, l boite 
, 
'-. 
PouR LA GOLFEUSE:-Voici un ensemble idéal: une !Upt 
de lignes droites, une blouse de cotonnade rayée, et une veste 
de lainage égayée de la. même cotonnade que la blouse et le petit 
chapeau cloche. 
de soupe e.ux pois. l oeur battu, --------------
sel et poivre. Mélanger. 
PEUT.ON GUERIR LA FEMME "DEPLAISANTE"? 
BQN SOMMEIL 
Toutes les femmes craignent 
de "vieillir avant le temps" et 
pourtant bien peu se soucient de 
prendre au moins b.ult heuros de 
sommell, chaque nuit. Ignorant 
sans doute que le sommeil a une 
importance capitale sur la sauté 
puisqu'il a.assure le repos néces-
saire au corps humain. elles con-" 
tinuent d'écourter leurs nuits, 
s'étonnant de voir apparaitre ~l 
tôt de vilaines rtdes autour de'3 
yeux, dans le cou, etc. 
Et pourtant, si elles s'effor-
çaient de combattre ta fatigue, 
provenant d'excès de trevad et 
de veillées prolongées, elles a.'-
tougeraient co nsl dé ra.bernent 
leurs années de belle jeunesse... 
eonserveraieut longtemps leur 
teint de pêche, l'éclat de11 yeux ... 
et le sourire. Rien n'alourdit au-
tant le pss, le port de tête, le11 
gestea que. les heures d'insomnies 
fréquentes. Et même la personne 
la tilllll calme, la plus charmante 
devient nerveuse, agressive. 1ors-
qu'elle manque de somme!. S11.-
eha.nt cela,. Mesdames, pourquoi 
n'adotperlez-vous pas une ligne 
Xanthlpe, la femme du gro.nd 
philosophe grec Socrate, ne noua 
est connue que parce qu'elle était 
crlallleuse, d.lsputeuse, "renoteu-
se" pour tOl\t dire. Or, 11 est à 
craindre qu'il se trouve quantité 
dei Xanthipe, en nos temps moo.er-
nes et pas toujours des Xanthi)'es 
qui s'ignorent, Join de là ... 
Que signifient donc ce traver,; 
qui sub.l!lste à travers les siè~les"! 
Est-ce là un simple caprice, ou 
un état d'esprit imputable a un 
-concours de circonslances? La 
psychanalyse, qui aime à aller au 
fond des problèmes de ce genre. 
opte pour la deuxième proposi-
tion, et mê1ne, y volt un sympto-
m,. 
Symptr,me, peut-être, d'une fai-
blesse congénitale, mai11 symptô-
me aussi, et surtout d'une Catl-
gue lancinante et continue comme 
l'incessante routine du "train"' 
de la mo.laon, ou encore, d.,. la 
formation et <le l'éducation d'u-
ne famille. Il est à remarquer que 
l'épouse de la catél!:orle des l'lus 
authentiques "renoteuses" &1t 
souvent du genre qui tend 'l'ers 
la. perfection. 
de conduite adéquate aux besoins 1----------
de votre système en général! Fal~ Mais pour dormir à poJ,ngs ter-
tes l'effort néée~alre pour vain- més et relaxer au maximum vos 
Et la justice oblige à dire. en. 
revanche, que la femme étant 
seule tout le long du jour pour 
faire face à ses problèmes , pe• 
tits et grands (ces derniers lui 
causont peut-être plus de crevas· 
se) a une foi11 l'autorité revenue 
à la maison le soir, tout un baga• 
ge à déOOller.. . Cela soulage 
bien entendu, mais l'abus du pal-
liatif à la longue Unit par i:,ese!' 
sur le "maitre" de la maison {OU 
celui qui se prend pour tel) quand. 
ce n'est pas sur la fa mille toute 
entièni. 
Vu de cet angle, le rôle de l'é-
pouse, eu eUet, parait ingrat, 
mals attention de ne pas se .eur-
rer: c'est précisément cette teinte 
que prend le plus souvent l'esprit 
de devoir.,. Aussi, MadamQ (et 
le conseil a du bon pour le!! jeunea 
filles qui ne le sont plus tout à 
fait), lorsque vous vous rendrea 
compte que Totre optique voua é-
gare, que vous ressembin à Xan-
lhlpe, autremenL dit, soye1 sur 
vos gardes. D'allleurt, le seul fait 
de vous !:Sentir lnterleurement &• 
vertle (on l'est toujours un peu, 
n'est-ee pas?) Tous Indique que 
vous êtes en poasesi,lon du re•nède 
à appliquer car ll(IUS a\llons ou• 
ere certalnea de vos habitudes, muscles fatigués, rien ne vaut la biler l'es 11entiel, st.voir: que le 
Voici une élégante robe d'après-midi, au lignes très simples, :1:da:et '::!u~:,:t ~eo':p' r:~:; :~~~~:e:~ 1!v'::; :!~!:·u:r~e~t~: ~·;t::::t~::::l~~l~ment et pal'-
physlques au 1ur et à mesure quel au tlt Endoasez 'l'O,:: vêtements de 
destméel & mettre, e~ valeur ,me jolie silhouet~ .• T~ée dam ~.;sp~e\::::e~~a::n:=~~es~~; ~eu~!ire ou;:z c:~~b::a:~:u:~~r: Le woehaln gran.~ film de c .. 
une toile de nylon ivoire, cette toilett.e est complétée d un rra,nd soir, vous taisant un devoir de 118 laissez-vous aller doucement et , cil B DeMllle sera Les dix Com• 
veiller tard "qu'â 1·occasloa" et bon 11 rêvlilll.,, , ma.ilüe\t1eb.ts";' tl\rn' ' toÛHl~ én ·r .. 
chapeau en dentelle de paille marine. non pas a l'année toqu.e. s p, U&t. 
.:! 
PAGE 6 Lundi le 110 Juillet 1953 DEPL ' CEMEN'I'<' Man·age Bouchard I to,ou, d, "' ,., """'" M\1' 1\ l a) • Lorraine est actuellement e~ con-
--- G I · ;,.l'b • 00· gê; elle est stationnée avec la. M. et Mme Bernard Plché sont f0 eau C..., e re S3fil 1 1 marine américaine à Pawtucket 
:~~e::~:s ct !~e p8r n~a~::d:udec:~~= en l'église du S.-Coeur Rlver~---
sieUrB sema~ Mlle JoAnne Bouchard, R.N., Trop de bruit ' 
NOCES i)'ARCENTJ 
Fe!~~~ i~è;~ :U~::~~~: :: ie()l\~i ~ ~~~:d~e 3~· ;~:i~vea!î1~:~~!. B~~= 1 Un seuJ ~tique pour-
ton, et Mlle Madel!ne Donova~ de burn, est devenue J'épouse de M. ra remplacer 100 à 200,000 piè-
Sanford et Lewlston, étalent en Joseph Groleau, fils de).(. et Mme ces d'nft!llerle -0r<linaires: eette 
visite à Kennebunkport !,p. se- Ulric Groleau 138 rue Blake déclaration fracassante d'un re-
maine dernière. Aceomp,agnées Lewiston sa~edl matin le 18 présentant de l'Illinois ne sembl& 
par Mlle Marie-Jeanne Marcotte, juillet, e~ l'église du Sa~ré-CtJeur Pas avoir beaucoup inquiété les 
Mlle Irène Gastonguay, toutes d'Auburn. L'autel était décoré ùe spécialistes de l"artl!lerle !lloder-
deux d& Lewiston et Mlle Alice glaieuls blancs; M. le curé Em- ne. Mals elle ne laisse pas de 
Grise! de New York, elles ont é- manuel R. Grondin officiait à Ja préoccuper sur l'avenir des ~rtil-
galement visité Conway, N. H. cérémonie à double-anneau. M. leurs. Une fo!s de plus, un& in-
Parmi les familles en villégia-
ture à Sunset Point, Y-armouth, 
cet été, nous relevons les noms 
de M. et Mme Louis F. Laun et 
leurs filles: :',[, et Mme Roger 
Wi!Hams ainsi que M. et Mms 
Ralph A. Gould Sr. 
Mme Roger Dumals <le Sca-
bright, N. J., est en visite chez sa 
soeur et son beau-frère, M . et 




Mlle Lena M. Lagassé, fille de 
Mme Thaddée Lagassé, 219 rua 
Blake, a épousé samedi m1t!n, 
M. Louis Roger Malo, tlls de M. 
et Mme )Iaur\ee Malo, 372 East 
Avenue, à l'église St-Pierre_ Mlle 
Annette Lagassé était demoiselle 
d'honneur et M. Bertrand Roche-
leau garçon d'honneur. 
Après une réception à la de-
meure de M. et Mme Emilien Roy 
520 rue Main, Je couple partit 
pour Greensboro, Caroline du 
Nord, oû Ils demeureront. M. Ma-
lo est employé depuis six mols 
par la Western Electrlc, à cet en-
droit. Il est <llp!Omé de l'Uni-
versité du Maine (ln février der-
nier et Mme Malo est diplômée 
... llodeni Pbo10 de l'école supérieure St-Domlnl-
M. et Mme Antoine Bélanger, d-e 80 rue Dunn, Auburn, ont que en 1952 · ___ _ 
célébré samedi le. 25ème anniversaire de leur mariage. Il y eut 
réception en leur honnéur à l'hôtcl DeWitt, organi.&l par leur 
fille, Jacqueline, ainsi que par M. Léon Bélanger, frère du ju-
bilaire et Mme J eannett.e Breault. M. George Côté agissait 
comme maître de cérémonies. 
Dimanche après-midi, M. et Mme Bélanger I"€'cevaient leurs 
parents et amis à leur résidence de la Prospect Hill. 
C'est le 10 juillet 1928 que M. et Mme Bélanger se sont 
épousés, à l'église St-P iel"l"e et St-Paul et e '{'St le R. P. Fé-
rir qui a béni leur union. Ils ont trois filles, Dorolh.Y, êpouse 
du lieutenant-commandant George Smith; Jacqueline et Sylvia 
Bélanger. 
Mme Bélanger est membre de la Société J.e-s Dames de_ Ste-
Âiine de la paroisse St-Louis d'Auburn, et M. Bélanger est mem-
bre du Club Mmücal-L ittéraire et du Club Le Montagnard. 
PROCHAIN MARIAGE 
Bernier • Bolduc 
Mlle Paullne Bertha Bernier, 
fille de Mme Laura Bernier, 
Strawherry Pla.ce, del'lendra l'é-
pouse de M. Regent Bolduc, fils 
de M. et Mme George Bolduc, rue 
Mill , Auburn, samedi matin, à 
l'église Ste-Marie. 
Mlle Sola.,nge Bolduc sera la de-
mol,selle d'hQnneur et M. Llone! 
Bernier sera garçon d'honneur, 
Mme Lionel Bernier sera. suivante 
et Jeannine Dupuis sera la bou-
quetière. Mlle Bernier sera don-
née en mariage par son parrain 
M. Henri Tanguay de Klttery. 
Après -une réception aux salles 
Mlle Patricia Ann McCarthy devient l'épouse de ~: ~;;,; :~· .::.:· t~:;·u~~~'. 
Conn. lis éliront ensuite domicile 
M. Roger P. Charest, samedi, à St-Patrick à 786 '"' Llsbon. 
Frédérick Letendre chanta AYe ,·entlon va sans doute abou•ir au 
Maria et Pauls Angelkus. chômage. · 
Donnée en mariage par son pè- Une simp1'e règle de trois nous 
re, la mariée portait une toilelte apprend, en dfet qu'à la prothai-
blanche avec cors-age de dentelle, ne guerre d'honneur d'allumùr la. 
longues manches, et jupe de tulle mèche sel'a aussi rare qne !'Ordre 
avec des appliqués de dentelle snr de la Jarretière. Quelques ce.-
fourreau de tatfetas, se termi- nona suffiront pour toute 1'ar-
nant en tratne-chapelle. Son voi- mée. On peut donc suppose,. que 
la court, en tulle de nylon et gar- le général de division remplJcera. 
~!te°r::Pf~\ueé: 0!!0 !:;t~l:e~e:1:~ ~ee ~~:céec~~l :ue: ; :i~~~::i:e: ::~~ 
:~:ls~enait un bouquet de stépha- ;:~:!s .PI~r;:~~:rta :~:t:;fi~i~r~c~:~ 
Au1;~1':e;:~;!~~ ::~~;,t~:·e ~~~~ ;:!~:r~ .~: 1:1s.i::;~;~et,!:t~~:rl: 8~~ 
\~~= ;;ittJl·i:iï~;~:~:f :1~  gJ1 ll=:?i ·:.~:~.:r·1~ri~; 
avait un bouquet Oe fleurs htan- rts!:rin:er:~; ~~::iit /~ 11~~:r:~ 
~~:~~n:~·r.D. :o:te:e~!al:o:r~:~ ~;~,O~o;s;I~~::. 1,/::~;~e ~~~P~:~~ 
cousins Ou marié. ter aussi cher à ceux qui J,l re-
11 ~pr!!t 1:éc:!~1!i°n~~ ;~l~~i:!~~ ~o~::n!a!:~!ece;:s1: 1:e~:1~v:~::t. a 
Corner Grange Hall, où Mlle revenir au bon vleu:r; temps des 
Jeannine Groleau, nièce du ma- bombardes oû la bouche à feu me-
~!!: s'occupait du l!vre des invi- ::r:: s;;;~:1~~~~ :::~le:.:s~ c~:: 
La mère de la mariée portait solution trop raisonnable po•1r ë-
une. robe marine en crêpe et den- tre retenue: l'art de la -;uerr& 
telle, de!! accessoires blancs, et consiste à te.Ire beaucoup de bruit 
un ~o::~;: :: : 0::1: :~:f:\holsl ~:~!n?:e~::c~~;sedequ~r~ 1~\~:~ 
un costume rose avec <les acces- rien ..• 
solres blancs, Elle avait aussi 
un L::rs:!~:::u~ 0 ':; 0 :~'tug:~t ac- Au mariage de 
tuellement en voyage de noces au 
~::oa<l:~rta~tu u~~par:\;e M<lr:e n~; 0: Mlle Patti Larock 
:~~:n a;:s:ge: ::c;::::r::u~~i~~ \ le ~! leM~~~rl~l~/;~la~a;°~;o~~: 
retour, le couple s'installera àl 79 East Avenue, Lewlstoo, qui 
Auburn. . doit épouser prochainement M. 
Mme Groleau est nne diplômée James Vaug~n, llls de M. et !rime 
de ELHS, et (le l'école <les gardes- Harry Vaughn, 29 Arcadla Ave-
mala..des de J'h6pltal Sainte-Marie nue, Lewiston, vient de choisir 
elle est professeur à l'école <les les membres <le son cortège nup-
intlrmlères de l'hOpltal . tlal comme suit: 
M. Groleau est employé à la Mlle Katherine Doyle de Levds-
Mary's Candy Shop. ton sera demoiselle d'honneur, et 
Sera demoiselle 
les ~ulvantes sero nt Mlle Ann 
Crosley, de Watertown, MaBe .• 
une cousine du futur marié, Mile 
Mlle Lor raine Bllodeau a été Diane Akerly, Mlle Dorls Pro,.. 
choisie pour êt re demolilelle vencher et Mlle The1·esa \'ange-
<l'honneur à l'occasion du maria- li. 
ge de sa soeur Germaine, à M. M. David Lonergan sera gar-
Roland Paradis, fll5 de M. et ton d'honneur, Le groupe des 
Mme Edgar Paradis, 59 rue Ce- placiers compren d ra MM. Ed-
dar, Lewiston) aamedi le 25 Juil- ~'"0.rd et Robert Vaugbn, frères 
Jet, en l'église St-Pierre et St- du futur marié, M. John Clabby, 
Paul de Lewlston. et M. Dan le\ O'Leary. 
Mlle Connie Bllodea.u, une au- La réception qui suivra le ma-
tre soeur de la marlée, et Mlle rhge aura lieu au Joy Inn, Mlle 
--- ®--- MII Do • G thi Monique Fortler, -seront suivan- Elaine Potvln, une cousine de la 
Le mariage de Mlle Putricla 
I 
e fl S au · er tes, tandis que Mlle Pauline Tur~ mariée, 11"occupera Ou livre des 
~::r:!c~~r~~è!~:!/~:·2:\ M::: ~~~a=~~~~~~n R~~h~~.\t ~~~!:':!~ a épousé Samedi ;::~1!e::r! 0~!~;;~èr;:ho!~e~~g!~ in~~éus~ tantes, Mlle Shirley Tot-
::~~\~1:;:;t;1~:r;~ tf~~t:i:; Ch~:e~éjeuner <le noces tut ser- M. Louis BTOUSSOOU ~~:;~a~t:e~~r~:u!~!;r.Roger Rl- ~=~~net!~: ~ 0!:;;1::~rrte a!:\'; 
Télesphore Charest. 53 rue .Ma- ,·t à la salle de la Légion Amérl- --- Les soeurs Bilodeau sont les des cadeaux: sera co fié à M e !:~1 \::~:~~nie \:CJui~f!:~r:n s~; :~~=r:u~h;;:::n~t~~::~~n!':~ M.M!~e ::: 1\ 17:e~th~~r, 0 ~!\r~i: r~ filles de M. et. Mme Jamee S;r- Frank O'Connell. n rn 
chapelle St-Patrick de Lewiston. Mme Bary Cavers toutes deux 32 Y., rue Oxford, a épousé ~ame-
Le Rev. WHred A. Jordan of- soeurs de la mariée, se parta- dt matin M. Louls J. Brousseau, 
ficlalt à Ja cérémonie à double- geaient le soin des œdeaux <it du fils de Mme Louise Bronsseau, 69 
anneau et l'autel était joliment llvres <les ln,·!tés. rue Lincoln, à l'église Ste-Marle. 
décoré de roses roses et de souffle Le couple fait son voyage d<i Mlle Anita Brousseau était de-
d'entant. La musique nuptiale tut noces à l:lontréal. Au départ. molselle d 'honneur et Mlle Jac-
faite par l'organiste de l'église, Mme Charest portait une robe de quellne Beauchesne et 5tell.i. 
M. Gratien Oue!Jet et Ml!e !:Jorls nylon bleu et blanc avec des ac- Bolsvert étalent suivantes. I..es 
cessoires blancs. Au retour, ~d. et p\ac!ers étaient MM. Bertrand Gau 
Mme Charest s'installeront b 53 thler et Roger Brousseau et la 
rue Maple Lewiston. bouquetlèr& était Pauline Tur~ 
Gagnon, chanteuse. 
Donnée en mariage par son I è-
re la mariée portait une ro'le de 
dentelle blanche, sur fourreau eo-
qul!le d'oeut. Son voile court, 
bordé de dentelle et de pierres du 
rhin tombait d'une couronne <le 
pierres du rhin. Ele tenait un 
bouQuet de roses blanches et de 
fleura mélangées, 
La demoiselle d'honneur, Mlle 
Rita Charest, portait une rohe la-
Les nouvee.ux époux ont tous geon. 
les deux; tait leurs études dans Je Après une réception aux salles 
écoles de Le,,;îstQn. Elle est em- du Cercle Canadien, le couple 
ployée à la Charles Cushman partit p.our un voyage de noces à 
Company et Il tait partie du per- Boston et New York. M. Bro.1s-
sonnel de la Grinnell Company, seau continuera ensuite à faire 
qui a ses quartiers généraux: à ton service milit a ire et la marlée 
Providence R. I. reviendra à Lewiston. Ils ont tous 
les deux !dt leurs études dan s 
les écoles locales. 
:::i~ :~e~a~~:; 0;: 0ro~:ss0~~~r~: Fiançailles de 
:::a.1t:su~1:!n~es !1t:~;:t:m~1~:; Mlle Juliette R. Poirier ui';~\t~~;!eres; 8~md;r~::éeà ~= 
Lorraine McCarth:, et Mlle Cons- dlvislon Bates de la Bates Mtg. 
tance Charesr. Leurs toilettes é- M. et Mme Rodolphe J. Poirier, Co. 
talent l'une chartreuse et l'<1utre 9 Jepson Avenue, Lewiston, an- , M. Durland a fréquenté la Bev-
j,aune, Elles tenalllnt toute~ les noncent les tlançallles de leur erly Hlgh Schoo l et la Flshers 
deu:1: <les paniers de roses et. <le fille, Mlle Juliette Rose, à M. Business School. 1) sert da,n2 la 
fleurs mélangée. , , ,Ray· Murray Durle.ud, USN, tils ma r ine américaine depuis. 1,4 +. 
1,1, Geor~e E. McCarthy se1valt <le M, et _Mrne Earle :B. Durland, Il est stationné à. Ja ~ase noa-çale 
-4.e garçon. d'honneur, et Ier, pla- Beverly, Mass. et aérien.ne de Brunswick:. 
Lunâo le 20 Juôllet 1953 
.. PARTY" D'ANNIVERSAŒE POUR EDM OND LEVESQU E, JR . - M. et Mme Edmond Levesque (OéciJe Bonneau) de ".'30 
rue Lis.bon, Lewiston, donnait récemment un "party" d'anniversaire en l'honneur de leu,r fils, Edmond, Jr., à l'occasion de ses 
douze ans. Un superbe gâteau de circonstance ornait le centre de la table, et un délicieux goûter fut sen'Î. Les jeunes invités 
S•amu$'èrenf à divers jeux, et le héros de la fête reçut de nombreux cadeaux. Etaient présents: Stan et Jimmy Shufeldt; Joe, 
Johnny et Mickey Fortunado; Charley Wade; Lill, Paul et Diane Labbé; Patsy Vachon; Norman et Richard Lessard; Denis 
et Diane Paquj_n; Norman, Pauline, et Patsy Renaud, et Jeannette Levesque, soeur de l'invité d'honneur. 
Causerie à Montréal 
par le TRP Dufault 
néral des Assomptionnistes . gatlon des Assomptionnistes. 
Le collège de l' Assomption con- Deux pro blèmeii 
slstalt en une Immense bâtisse Le collège de !'Assomption d<;1!t 
construite en 1904, puis agrandie !aire tace à deux problèmes iw-
en 1923 et ri 19-lO. Le collège portants. Le premier est la sé-
reçut sa charte en 1917, et son tl- p,aratlon qui existe an:r: Etats-U-
tre unlven,ltalre en 1951. 60 nls entre la partie collège et leiJ 
vour cent des élèves poursuivent années dites supérieures, ce qui 
leurs cours dans les unîver~!tés demande des édifices différents. 
amétlca!nes, pourcentage énorme Le second eat son bilinguisme ,it 
"Le collège de !'Assomption si Qn fe compare à celui des col- la matière de son programme. 
n'avait pas d'assurances contre I nous est très chère par. le rôle lèges américains, qui n'atteint Nous voulons, a déclaré le 
Jes. tornades et ce fléau qui ré- qu'elle jo ue dans notre jeune pas 15 pour cent. Il e. fourni un conférencier, ouvri r le collège à 
:::ti;:an\ d!~~l~~:td 0;~~1~:r: 0;: re:g:i~:~;en; <lau ~i:t~1c!:~1::: :~i::;:e!m:.:~:,~e:·~ttei~s'~:~t ~:~!ra~~n::! ~m~:~!1ncs°1:~:: 1!: 
dis "nous" car cette Institution Montréal, le Très Révérend Père gleux. Le détlc1t · du collège tut cours de commerce, sans pour au-
, Wilfr id J. Dutault, aupérleur gé- tou jours comblé par la congré- tant négliger nos cours d& tran-
PAGE 7 
çais. but principal du collège. li 
nou1 faut donc élargir le pro· 
gramme, et cela dem,ande un mi-
nimum Imposant d'élèves. 1;! llOU!l 
voulons faire face aux nouvc!lf'~ 
charges. Notre collège est, dane 
cette Konvelle-Angleterre, 1111 
moyen puissant pour la dlrf,Vi !On 
de notre culture et de notr e 1,·oi. 
Ln tornade 
Les to rnades, a dit Je cont ~-
rencier , étaient Inconnues en 
Nou,·ellc-Angleterre. Nous avio n~ 
eu, en 1928, un grave oura ._.,n 
mais Je collège de l'Assomptlo n 
tut épargné. Les élèves, cett<' 
année, fort heureusement ètui ('Dt 
en ,·acances et les religieux t'n r~--
traite. C'est vers 6 h. 30 d•1 soi r 
que ceux-cl se sont subitem,. n t 
trouvés dans u11e obscurité pre~ -
que totale et" dans un ,"acar m., f -
pouvantable, causé par Je l'ho c 
des objets balayés par la tor1ad e. 
Tapis sur le sol des couloir~. i)~ 
vécurent 90 secondes d'angoi sse . 
Un seul religieux: fut victim e Ou 
fléau. écrasé sous les décomt,r.-.s . 
Les :tutres s'en tirèrent lnde m-
QÙatre-y!ngt-dlx secondes, c'es t 
court; cependant, cela a suffi 
pour nous causer plus de 4 mil -
lions de dommages, dont 2 mil• 
lions et demi portent sur la des-
truction des édifices. 
l'hénoinènes 
Il se passa des phénomèn eB {-
tranges. Des morceaux de tôl e 
de forte épaisseur se sont enr ou-
lés autour des arbres. Une l l"t -
tre s'envola de notre bureau et 
fut retrouvée à Boston, à plus de 
trente milles de là. Puls JI y eut 
des signes providentiels. Tout6!! 
nos statues sont restées intactes, 
bien que très exposées. La Vier ge 
et le lierre de la grotte n'ont pas 
été touchés, alon, que le lierre 
Ou bâtiment voisin fut arrffl.'h-é 
du mur. 
Immédiatement des o!frl.'s de 
secours nous turent laites. Le 
eardlnal de New York nous fit un 
don de $10,000. L'évêque de 
Boston participa par un chèque 
de $25,000 à notre campagne de 
souscription. Les Jésuites lo-
gèrent gratuitement nos 1·e1lgl-
eux et tout un mouvement de 
sympathie se créa en NOU\'eile-
Angleterre et plus loin encore , 
puisqu'ici même vos évêques !t, 
sont montrés favorables à un all-
pel en faYeur de notre collège . 
On peut ajouter au mot torna-
de, celui de résurrection. Car dl-
jà nos cours d'été ont repris et 
les autres cour1 ouvriront cet au-
tomne grâce à l'esprit qui anime 
notre personnel. Une tornade Ill:! 
peut anéantir le11 succès pas~! , 
I ni la rorce d'ag i r de notre corps 
enseignant. Nous nous préparone 
à d'autres succès, fidèles à la de-
vise du· collège: Je maintiendrai . 
Le Père Dufault 
I En présentant le conférenciH . M. Clarence Lapierre a rend u bornage aux Asomptionnlstes ,·e-nus de France apporter la cul-
ture française dans cette Nou-
velle-Angleterre dont une partiEl 
de la population est d'origine ca~ 
nadlenne-française. lis nous ont 
donné, a-t-il dit, la culture n~-
cessalre pour !ormet des avocat! . 
dee juges, des religieux, des iri-
d'ustriél~. et pour que nous puis-
sions prendre notre place dans 
cette région américaine. IJ rap-
pela enaulte que le Père Dufault 
est un élève du Collège de }'As-
somption. li devlnt ensuite, a-t-
il Olt, professeur de philosophie 
à cette même Institution, pu is 
supérieur du Collège, et entln , 
provlnclal de l'ordre. 
Immédiatement après le Oéjeu-
ner du club Richelieu. le R. P 
Dufault est parti par avion, po-C.t' 
l'Angleterre. où de grandes !(f'e! 
aMiomptlonnlstes l'attendent, ~t, 
:: ~~·i~::::.gnera Rome, son lieu 
Le solide acteur Ward Bond 
sera dans "Gypsy Colt" le pt:r• 
de la. jeu,_ne Donna Corcoran. 
Gene Kelly sera la vedette de la 
comédie Dl<llsleale "BrlgadoOn" à 
!"(.cran. Certaines scènes extérieu-
res seront tournées en Grande-
Bretagne. 
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U • 1 La prlndpale réduction opérée ne vraie course dans lea tonffl; anggérês par te 
--- préaldent POU le planning de dé-
Une Ford, d'lge préhistorique. tenae mutuelle est celle de 50,-
étalt tombée en panne sur }& %00,00t dollars des crédUa pré-
grande route Chleago-Dét:rolt. Une •us pour l'Europe. En 011tre, 
Chrysler ultramoderne qui pas- des dlmlnuttona de 15,000.90& de 
sait 11'anêtu, et le cooducteur de doUara chacune ont 6té opéréea 
celle-el demanda au propriétaire pour la fabrication pour la dé-
de la Ford s'!II p~lt lut rendre ' fense mutuelle en France et en 
~~e~r;~~ed;:~:;: :: ~!e ~~!~IGr;:~:~;::~::·uctlona Imp sées 
:::.r t:q~:r~~1::tte~: p! ~tr:1 : uhi:::~0!0::0r,:~!e p:;c!lQ!!: 
Ford eu remorque, mais après on relève 18,743,499 dollars p-0ur 
quelques milles, te oonduett,ur de le Moyen Orient et l'Afrique, 
la première voiture oublia oom-, 28,278,001 dollars pour !'Aste 
piètement la s&c0nde et passa et le Pacltique et 9,34:'.,0t)O pour 
ëonc bientôt à sa Yitesse habituel- l'Amérlqut1 latine. 
16, ~'5 à l'heu,re. Un pollcier vit\ La commission des crédits de 
passer les deui: voitures en trom- la Chambre a recommandé 23,-
be et aterta po.r téléph-0ne la po-1000,000 de dollars pour aider les 
lke du village suivant: N,atlons amies des Etats-Unis à 
u~-;~!'r);~;r faqu:l ~:~~tr;!to: t1!::~o::e~a~:~r:oi!o:::~é::c::; 
l'heu re . , , 1 de 9,500,000 dollars du montant 
-O.K. répondlt l'autre. propoSé })ar le llrésident. 
-Bien, Mals, encore quelque La commlllsion a également dl-
chos e. Tu ne vas pas le croire,, mlnué de 20,000,000 de dollars. 
::~è11! y1:2~n:u~~!: ;~~~~e :p:~ i ~:c~n:o:::~:::s s::ral~as;~: 
en cornant, t,0ur la doubler. . . pays arabes, à Israël et à l'Iran. 
Elle a supprimé 24,000,000 de 
dollars p0ur l'aide économique 3 ans de prison pour 
un entêtement peut-
être justifié 
::!!a 1~·~~:&-~:~1t:tis,o::~:; v!~·po~~,~~a~:~:1s!:tio 0~:e :t·Lœ flying boxears de ~~A:ci:!:!: ~~ d;ft':~~~=!t 
t:!~ar;e::; ~-~~tn:: ::ê:  ; :;:;;:=an:ut~ell\0~~~!10:lus (lU~~= ne voleront pas ;:~d~:ve;,t:r 1:esju;ilf:;;:~e at~: 
kis:n::Ommlsslon a entlèrem~nt soi:\!!:i:::~nt~~~Îgne qu'ou- pour quelque temps ~;a:;:, d::ni;;~ r:~r~~:t:~:h~:; 
BROCKTON, Mass. - Louis supprlm 6 les 9 ,-000,000 de dollars tre les crédits nouveaux préTus MILTON,, Floride. - La mari- du pays. Le produit synthétique, 
Bob Conley, un citoyen du Texaa, demandés par le président pour pour l'aide mtlltalre, le program- ne aujourd hui a suspendu pour 1 sa première pha11e, se présente 
tor t têtu, qut,a p&.ll3é les 37 der- le fonda lnternatlonat de secours me de l'administration de sécu- un temps Indéterminé les vols de -comme ces concentrés congelés 
=~:;:, ~o~~ :n!r~~~i:!r~!a::a~~:: à l'enfance. i!!a~ui:.:~!tr!:po;~:/~::,oroe; :,;~n~es B~~:anr: ~-41~ ::i~:o;emf: :~~!n~: P:C:!s~!:.lesA~pl~:~ 
n1ettant de garder aa fUle àgée Aucun nouveau crédit n'eat de dollars dont 1,100,000,000 de perte de la vie de 41 hommes, Y final, le tout est moulu et réduit 
de 8 tlns en période alternée avec prévu pour l'Espagne mais un dollars pour l'Europe. compris 2Z étudiants ROTC .de en tlne poudre. n afUr111e que 
30n épouse divorcée. réllquat de tonds edste pour ce l'univereitê Oakle.hollKI., Iorsqu un cette poudre d'orange se conserve 
Con!ey, un ancien soldat lgé pays. Le président Eisenhower Pour peindre en blanc des ban- de ces avions s'est écrasé au sol intacte, mème lorsque le thermo--
de 32 ans, a ét~ libéré par le n'avait pas proposé de tonds sup- des Indicatrices sur tout le ré- près de la base navale aérlo>nne mètre monte jusqu'à 100 degrés. 
::!~t::;ryd!~:tto;~~sq u~el'~;~:! p~ément,aires pour l'Espagne tan- seau routier de son territoire, de Pensacola, de bonne heure Et le prod:ilt concentré possède 
ans 1Nrce qu'il refusait de remet· :~a f~:.o~O.!~~m:: ;;~~\:eman- l'oncle Sam dépense annuellement :~~;e ;.:~ndéte~!.~ne~n:ia,u!~eus;e;~ ~~s même~r::!:7;~ne11 que le jus !:: s:p~~!:: Lynette, aux soins de Dans le rapport qu'il a préparé, la somme de J3,000,000. la catastrophe, orange • 
lesse~~!ir 1;~ 1:t~:!~ ~:: ;e P:::;: :~/0::rk~a:::~iareéJt~!c~!n co!~ so::::rbP~~en;-so~a s~:1~:,re;; PROGRAMME DE RADIO "E SOIR 
garder s-011 enfant 10 mois par an- mission des crédits de J.a Cham- son exorcise en même temp,, ABC ~BS - YANKEE 950 Portland CBS 
LUNDI 
née. L:rnette ne sera auprès de -:;:========---';;;...======== w l AM w cou NBC W GAN 
-a rnère, que durant les mois de -- 1 1470 Lewiston 1240 93.9 W C 5 H 560 Portland jn\llet et d'aoQt à Brockton, Mass. AT TE NT 10 N :; ng ~a'::! id·J,,ét• i•n,!e• ...a"ur~!= ~1:ïi'.J':.uJ:;~7'B' :,~~tsR~rt;.1.._ Nouveaux crédits . 11'.so SP<>m Ne .. srec\ Muaie i;:vcntng Jontn&J ?.::;."e/ 0!:hor.:::.b. 
d::!0!:l~nale --~- 0;-:-,:-:m-;:1:::::.::~::,:i~;:.!.;:-··-~·-~~-:-,-;-_--\i~ f i:f I~?: i\};: tJV{~r :::~::?· 
·wASHINGTON,. io, (AFP) _ NoUs vous àider avec vos idées, 8. 161 F. lhuera My•tery 11. lb O dfno 
Les crédits nouveaull: de 3,5~8.- _ _ _ _ _ _ _ _ :(:g ~~;:::;• :;~1te:: ~ .. nt~cv •., 11!:. 2 ~' 
- 570,054 demandée par le prési- ESTIMES GRATUITS ---;-; 00 .. ,. .. ,. B. Henry, Ne,..11 r"!!'Ph,.oo•,,3o.!" 8~!""'.~" ~The.attt 
dent El.Senhower pour l'aide mi- •·u; " " .. • 9·05 R Round<10 ~~~~~~}1:~~:I~~Çit::~~ ~:;~a._._i:ANY_ • !!:!! ~ii~;~~; ~f ~i~l~:.l~;iji~:~ .. ~~::~:i~~ 
952 ,ZOOO,OOO dolloa.r& à 81%,(100,- - -~ l1;1618poru Ker:•.. M111lc for Youl1! Saf<>tr l2:,,00,,CB1} ~!'.-• 
OOOdedollarstandiliquelasorn- -R=T·-DA TELEPHONB4-348t m::~ tî~5~1 .:: 01:: ...... l~:ita:Tlme ~
me de 110,000,000 de dollars qui - u~ ~ Si,:n,Olr Si,:,,·Olr s1...,.Qtr s1...,.0ft' Shn•·Ofl' 
a,'.ait été propos!!e pour des ar- Dl 
mements spéciaux destinés à ta 1 ~-iiiiiiiiiiiiiiiiiiji' PROGRAMME DE RADIO DEMAIN MAR détenae mutuelle, a été réduite de I~ N M · 
::~E::·i~~',: .. ~~"~!:·':,~: .~ Ce Soir à 6:15 : )!~ ~;ft !:'!·I!::.\:?1-,:::: !~;:. '.::: .. 
:~~~~::!:.~~:::~:::;::;ii);:! WLA-M !!!! ir::Hi.!·~;· füff~~o;;" Î" rE~~i.'., sr~ 
~~Siii 1470 SUR VOTRE CADRAN , 1i Ef di; !f ~} 
ciflque et 414,010 dollars pour WHAT 10;46 w .. ·o;,1 Marrlu W'fol Cltr l'"-"-" - ~ 
l'Amérique latin,. " tn: l.1,1,o~~: •• : ~:!Ir,....... ;...... . ,. · · ... :.. ~.o~ 
u::so Donb\~ Queen (...,. • DaJ PhrHe Thu P•r• 9. 8erert1da 
Le Lewiston ,Joint Boa.rd 
Textile Workérs 
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WIUIE Un Français qui 
-=-=~=========== .... =============~/sera probablement 
gracié de sa peine 
PARIS (AFP) - Un autonomls 
te l>r,eton, André Ge!froy( tut 
condamné à mort, le 13 novem-
bre 1951, par le tribunal mllltat-
N. de Parle. Il i;tait accu6é d'a-
voir dénoncé, aux services d 'es-
pionnage allemands, Je 12 février 
1942, deui: agents brltaDniques 
débarqués cl6ndestlnement sur la 
eOte bretonne et retuglés près 1.le 
son domicile, à Lequlrec. Or Mill 
dét-enseur, Me Martin Sare, a la 
bon espoir que le )lréddent de la. 
-,A"'R"'ZA=N=============""'""'""""""'==""'""'""'""'"""====""'""'===== ~!~~b!~q~:e g:c~el:~·:~: c~~= 
muée en celle des travaux forcés. 
.. 
-=;=-'.==:;:;:;~:::;~=~".'."'."'.''":'.".'.''."'.'~:".'.:-.'.'."";~~:;~~=====;:=:;~::==:;:~= 1 L'avocat déclare 110 rien pouvoir attlrmer encore mals on croit sa-
voir qu'une décision favorable se-
rait virtuellement prise. , 
André Geffroy a toujours pro-
testé de son Innocence, en ce qui 
concerne la dénonciation de MM, 
Reddlng et Abbott, les deux a-
gents anglais sa condamnation 
qui excédait Je réquisitoire même 
du commissaire du gou,·ernement 
lequel avait réclamé une peine de 
20 ans de travaux forcés, n'avait 
pas particulièrement frappé l'o-
pinion français~, étant donné 
l'horreur du crime dont Il était ac 
cusé. Mals 11 n'en avait pas été 
de même dans divers pays, pro-
ches, par Je coeur et la race de 
la Bretagne; Pays de Galles, E-
'===========::-:==~~~~=====::~:"';:======~===~I eesse, Irlande oi1 l'on cultive un "irrédentisme'' plus ou moins ro--
menesque. et ou !'autonomisme 
de ce!'talns bretons ne saurait 
manquer de susciter des sympa-
thies. Plusieurs autonomistes bre-
tons sont d'alfleurs retugiés en 
Irlande depnis la llbératlon de ia 
France. ~t dans tous ces pays 
1.ies lnterl'entions nombreuses se 
sont manifestées auprès du pré-
sldent de la l'!épubllque français~ 
en fave ur du condamné. 
D'autre part, au cours des er-
nlers mois des faits nouveaux se 
sont produits. Une lettre slgnée 
par un mystérieux "lientenant 
Water'' qui n'a pu être ldentillé à 
révélé que lo débarquelllent de! 
deui: agents anglais était, quand 
il eut lieu, prévu depuis long-
temps par !'Abwehr, sans que Gef-
froy ait fourni à ce propos le 
molndrs renseignement. Em,ulte 
le Sonder-Fuehrer Evkert, qui 
purge une peine de travaux forcés 
à perpétuhé à Loos, en France, et 
qui fut reconnu responsable des 
arrestations de Locquirec, Inter-
rogé en septembre dernier, à Pa-
ris sur l'affaire Geffroy, a com-
plètement Innocenté.. celui-cl. L'un 
des deux agents anglais, M. Red-
dlng, retrouvé, avait talt une <'é-
J,osition très objective, qui n'ap-
portait pas de preuve formelle 
de la culpabilité de Gsffroy, L'au-
tre, M. Abbott ne s'est pas L..a.-
nifesté. 
Tous ces faits justutent le 
noul'el examen de l'affaire au-
quel doit procéder le consel? su-
périeur de la maglstratnre a Ja 
rentrée. Mals li très possible que 
J..., grâce présidentielle Intervien-
ne auparavant en faveur d'u• 
condamné qui depuis vingt mols 
Tlt aux fers dans la prison de 
Fresnes. 
La production du ; 
charbon a augmenté I 
cette année aux E.-U. 
NEW YORK (AFP) - La prc.-
duction de che.rbon bltumeu:r aui: 
Etats-Unis s'est élevée à 6,680 
000 tonnes pendant la semaine 
"•".:o"u='1s':".:'LA:"":B".:\':"R:"BE':""======"""======================pa=,"'Fol=l•/ 1"o'°om1~:n 1:s 11p!:~~:\co,:tr;é~l~! 
"-'==================================a.à.== ;.:::::~:~l~~nt:a::n~~:2 d:n~~:: 
JI 
bon. 
Cette production atteint alnsl 
depuis le d"ébut de l'e.nuée 231,• 
155,000 tonnes contre 247,619,• 
000 tonnes pendant la même Pé-
riode de 1952. 
Air-France assure lllaintenant 
une liaison directe, Paris-Nice-Le 
Caire, et retour. Effectué en 
constellation, ee service de classe 
"touriste" fo'nctlonne une fois la 
semaine, et joint Je. capitale égyp-
tienne à la Riviera fre.nçatse e• 
,,,,,,,;::;,,,::: '1,111 !:~~?~!!::t: ... !11.H.: .!'.U
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D - Propriétés • 
e. W&La& 
GDILMETTE 
Propriétaire eu::. ::S:::."° ::;=.8 ," um. 
s 1 ~::~:t~~~? $15951 LBS 
:::: Hôpital Central Maine 
,5U Les personnes suivantes ont 
,US quitté l'bOpltal Central Maine D. 
369 Hateh, New Oloucester, Mme L. 
.304 Fleke et fils Paris, rrène Théiler-
-..ers l'Europe. 
PERSONNELLES 
Madame Phlltppe Auguste Le· 
febvre, d'Ottawa, passe quelques 
semaines che1 sa soeur, Madame 
Arthur Fortin, de Mechanlc 1'1'1ls 
Road. Auburn, 
ge, 403 Llsbou, Mme Reynold Lee 
me.n, 20 Arch Ave, Muri.el MeCul-
lO<lh Brunswl<lk, Leonce Sylvester . 
!!7 Plne, Mme Alb&rt Pelletier, 
Auburn, Me.rlene Bouchard Nor--
way, Mme Roland Bourassa, !!7 
James Auburn, Charles Vye 48 
Hampahire, Gérard Lafranc~, 44 
Lucille Auburn, Elizabeth Berr1, 
Mechanlc Falla, 
N1dfl1611Dees 
Une tille à Mme Edward Chick 
Monmouth, un ma à Mme Ray-
mond Field, Old Greene Rood. ua 
fil• à Mme Peter Isaacaon, S Cen-
tral An. 
(,Juick. ~lie/ for 
HEADACHE 
NEURALGIA 
T..i STAN'BACK yOl&tMli , • , ta:b-
l•t. or poWden • , • 11galml any 
prepa:r<ZUon you've n•r u.sed., 
6 Chars Usagés à Un cou&'l'l:n u DIDlEUBUs .. ~ l ;r DtJL.AC ET l"IL8 
coupé, Power· 1 1 1 ' 
gilde. Bas mllage, Quatre-vingt-quinze pour cent I 
gris 2 tons. do l'eau contenue dims la sève des 
51 ~:;~~8R~~~ $1495: V~!!G!ro!!1at~!!A!~~;;ons ~:!~~:/évapore par la vole des 
~~i~!~·~i:~r ~o:1~!r~· i:~:SCQJ~~s r!p!!!: -----...,.,--,.-,-------~--, 
chaufferette~ tant du Grand Trunk, R. R •• 131 












2 portes, des m~l-
liers de milles 
noo uUli&és qui 
TOUS :a4tend&nt. 
CHEVROLET 
Styltne deluxe 2: 
portes. U-n char 
dont vous se.rez 
fier. 
CHEVROLET 
Styline deluxe 4 
portes. Joli char 




VINOT AUTRES C H A R S 
USAGES DE MARQUES ET 
MODELES DIFFERENTS, DE 
1941 A 1951. TOUS A PRIX 
BAS POUR VENTE RAPIDE. 
PURITAN 
Chevrolet, Inc. 
675 r.u-e M<aln 
Lewleton, Maine 
Téléphone 4-7361 
ouvert les solr!I 
OuV'Oflt Dimanche 10-4 
Le Foyer du Bon Service 
Chapitre des accidents· 
NOUVEAU RECORD - Le Lt. 
Col. William F. Barnees OO Paloe 
Verdes &t.awfl, Cal.if, est le dé-
tenteur d'u.n autre record mon• 
d1aJ. de la Tltesse, après avoir pl• 
loté un F. 86D sabre Jet à 115.l 
milles à l'heure. Le recOl"d dé-
passait la limite précédente qui 
ét.ait de 698.1'5, et eut lieu à la 
L'auto de George L. McCartby, Defi.0l't Test Course de Thermal, 
:e é:;1e;~:msi:~!~e M;~:~ !:!u:  l ·c.ill--, --------
~~r v!:u•e 20e~ :~~~,~~n q~~:: :~Dans les Ligues 
:~~~l'Il~e C03n:U~~::~T::::: ,!; 'Majeures 
le pont du Snd. ---
L'accident s'est produit au mo-
ml'nl où l'auto McCartby tentait 
de doubler celle de M. Emoud. 
Dans une collision sur la rue 
Butes. devant- l'église St-Patrick, 
l'-auto de William C. Harklns, de 
la rue Shank, et celle d'Emlllen 
ouellette, de 147 rue Oak, ont 
flubi des dommages, dlmanehe, 
L'accident s'eet produit nu 
LIGUE AMERICAINE 
Résultats dimanche 
BOSTON 2, Cle,·eland O 
BOSTON 7, Cleveland li 
New York li, Chicago 2 
New York 3, Chicago O 
St. Louis 5, Washington 4. 
Washington 13, St. Louis 4. 
Detroit 13, Phlloadelphla 3 
Detroit 8, Pblladelphia 8, 
G p 
moment où l'auto Harkins venait. New York 
de s'arrêter pour lalsffr descen- Chicago 








Cincinnati 4, Brooklyn 1 
Brooklyn 7, Cincinnati i 
New York 7, Milwaukee 1t 
Milwaukee 2, New York 1 
St. Louis 8, Pittl!burgh 2 
Pittsburgh 5, St. Louts 4 
Chicago 5, Phlladelphlo 3. 
Philadelphie 6, Chicago 5, 
G p 
6"6 3l .63Z 
62 31t .598 
E,t,-lH pa11nu d.1.ablH Tont lt.t• 












'*: DANS NOS THEATRES *
h, 
RITZ 
l'ULLY AIB CONDlTIONBD 
TODAY • TUBS. - W1ID 
2 FlRST KUN EBATURES 
M&rte wu,~n Paul Dau.glu 
''N EVER WAVE 
AT A WAC" 
:::.retnlmfJ.dar 11 :50-S:001!~01 0:/e~ 
''F AITHFUL CITY" 
Sllo;,,!1;1.gTod.&rl:35-,,to-'T:50 
Cumberland 








N<>ws Short SubJect 
TONIGHT - Opens 7:00 
Fù-st LewisWn Showing 
1108 MICKEY MARILYN 
HllPE•ROONEY·MAXWELL 
•Odiiiifl 
QI A Paumount Pictur, .:, 
----Plus----
"THAT MAN FROM 
TANGIERS" ,, 
Roland Young - Naru:y Colman 
Color Dy Technico1ol' 
Stan-l11g 
ROBERT LINDA 
NEWTON • DARSELL 
Wll,LIAM BENDL"{ 
- - - Co-Fe-atu:re - - -
CHESTER NANCY 
MORRIS l{n r.t: 
0 Tornado" 
~HPIRE 
ALL THIS WEEK 
PRISCILLA 







Conle11r pu Tee11Dle~1n•1;1.r 
J"ahn ona :e...r 
Wayne IIU.O.IIOlll Mld.dletai: 
"Lady From 
Louisiana" 
O'Dwyer a un coeur 
d'or dit son épouse 
MADRID - Sloan Simpson a 
dit, que l'ancien maire de .~ew-
Yurk WJ!llam O'Dwyer a un 
"coeur d'or". Elle a ajouté qu'el· 
le était prête à aller dép0ser à 
--------- Mnico devant Je tribunal de '.'E-
,--------- glise catholique en vue de Jaire 
déclarer nul son marM:lge. 
Open 7:00 Show Sc.arts 8:30 
''THE .JAZZ SINGER" 
Ill Ted111lcotor 




.. Mn Tou.o.g • Janle cr.nes-
KOOzp SlfAClt BAR 
JllDDIES PLAYG&oUND 
L'attrayante Mlle Simpson a 
reçu une lettre de ses avocatt, 
récemment. Ces derniers lui -0nt 
demandé sl elle était disp0see à 
aller déposer devant le tribunal 
de l'Eglise catholique. 
-J'ai répliqué certainement si 
néoos.saire, a dit Sloan Slmvwll. 
Ele a ajouté: Bill est J'un des 
hommes les plus charmante. Il a 11• coeur d'or. Noua sommes en-
core de bons amis. 
OPENS 
TONIGHT 
Slor of "G/AY NEW ORLEANS" 
witlii...rt,011poof 
M CAUPSO DANCOS, 
COMEDIAHS, SINGEH 
34 RIDES 
22 BIG ALL NEW 
SHOWS 
SEE: 
THE 1953 EDITION OF 







BIG CIRCUS SIDE 
SHOW WITH CHETTA-










WIW ANIMAL SHOW 





Sponsol"e(I Ry The Yankee 
Dlvhalon A$$0Ci&t.l.oa 
Le commdr. gén. de la Sème armée, Maxell Tayo r a. dit dans une 
déclaration spéciale qce le front coréen est maintenant ctabili -
sé. D'intensifs effort.a alliés ont réussi à, repousser l'a.va.nce en-
nemie. 
Le World of Mirth I cb:r~:°::!t ~U:llw:;~~: 1.t 1~e ~ 1t 
--- ce a dirigé la elreulatlon, à "in· 
L'organisation World ot Mlrth tersection des ruei, Main et "°hip-
qui exhibe depuis un grand nom- ple. 
bre d'années à Lewiston, est arrl· 
vée dans notre ville au couru de 
la journéf, de dimanche et a Im-
médiatement commencé de ~·ins-
taller sur les terrains de l'Expo-
Le World ot Mlrtb qui a la ré-
putation d'être Je plus ;rand 
Midway au mollile, présente des 
attraetlon11 pour tous 1011 goùts et 
aitlon, pour donner des speetacles tous les âges, y oomprl11 un P. va-,, 
tou, les soirs de cette semaine. rlété de jeux de toutes sortes. 
A.ra C(IOLED 
GILBERT & SULLIVAN Fe,rival Theatre 
• :R.O"U'TS 132 - MONMOUTH 
Starting Tonigltt • The American Savoyards 
in "TH E S O R C E R E R " 
BVE.: MON. THll.lf SAT. AT 8:SO HAT!;• Wl:l) AT 11•31 
SEATS: .11.40-1.80·1.1!6 KATS.: $1.110 RES.: OREYHOtJN'D.TEJUr,I.", I,eWJ.,io:, 
PAGE 12 Lundi ,. 20 Juillet 1953 Dans un état critique 
AUGUST A - Lo uise Lacasse 
Agée de 7 ans, a été très gra\·e-
ment blessée h ier soir quanJ el· 
le a été heurtée par une machine 
en traversarit la Northern Ave-
nue, près de la résidence de ses 
1,arents. Le médecin dltque;::ese-
ra un miracle si clic sunit 
Employés en vacances 
Il y a présentement 11 otrlders 
et 11omplere en vacances depuis 
hier. 
Ce eont Je capltn!nc-déteclîve 
Ralph E. Fraser; les officiers 
,vauace Craig, \Varren D . Smith, 
Josepl1 A. Woodhca d et J . Loren-
zo Samson; les membres du dé-
partement d u Feu: capitame 
Louis P. Jones ,les lleutennnts 
Wlllle Mallhot et Thomas O. 
Mower: les pompiers Roméo J. 
Dumals, Lucien A. Plourde et 
Thomas J. Ouellette. 
Le chef de police Rofand c. 
Amnott doit revenir aujourd'hui 
Une femme de La Crosse, Wia., avance avec précaution à t ra.. de sa vacance de deux semaines. 
:07r: :~::tr~::rd:e~::~:.::id·~:~e::!;0/:to~uti!: ~:~~ Réunions municipales 
ne savaient trop comment appeler les insectœ, mais une chose Les bureaux et commissions 
certaine est qu'ils en avaient par-dessus la tête de nett oyer les qui suivent auront des asl3embiées 
déplaisantes bestioles a.près "l'invasion" de la nuit, nu cours de fa présente 11emaine: 
Santé et Hygiène. cet nprès-ml-
Les Marines délogés 
de deu~ avants·-postes 
FRONT DE COREE, ~O. -
( .-\FP) - Les force11 communi s' John W. Guider 
t~s cl1lnolses sont parvenues la 
~~:t :e::1:::nàt/:!~f:sr ~:srl ~11!: nouvtau président de 
!ce;~:::: ;~tu;~0:~n~e~etr:~t~: Mt-Wasbington TV 
pend-.i.nt, dans le saillant de Kum-
song, les troupe3 sud-coréennes PORTLAND. - Un avO<'at, 
poursuivent Jeur lente 11rogres- J1omme d'affaires et prol}rlétalre 
sion. L'engagement le plus n1ar- de poate de radio du New l-'3mp-
<iunnt de la nuit s'est d~roul\l au shire vient d'être nommé pour 
sud dl! Kumsong où les Sud-Co· remplacer )I. Horace A-11/ldretli 
rée ,ns ont réussi à chasser les connne J)réaldent de la )lt-Wash· 
('lllnois. D'une hauteur lm])Or· lngtou TV, Inc., qui vient de re-
t.ante. Selon un porte-parole de sevolr un permis pour ln cons-
lit huitii.,me armêe, renneml a 11er- truction d'un poste de télévlslon 
du environ sept cents llommes au sommet de Mt-\Vashington, 
l'lu cours· de ces divers en'1,"agc- qui atteint une hauteur de 6.288 
meuts. 11INl.s. JI s'agit de John W. Gnl-
dl, à cinq ]1eures, dans le bureau 
de ~!. RoBario Giguère, directeur. 
Commission des Travaux Pu-
blics ce soir à. si:t heures et JO, 
an garage municipal, rue V.,ïllow. 
Commission de police ce so!r, à 
se11t heures. 
Bure-nu de"!I Finances, ce soir, 
à sept heures et 30. 
$200 de dommages 
Un sedan Pontiac 1940 anpar-
tenont à Wlllard H. Mllls. ae S 
Laurel A,·enue a dévalé subite-
ment, samedi dans la côte de la 
Laurel Avenue et a causé des 
dommages estimés à $200 à une 
galerie de Mme Rebecca :\t1ller, 
H avenue Laurel. 
M. Mllls a déclaré qu'il 11valt 
stntlonné son auto la vel!le d~vaut 
sa ré~ldence, et il aTait eu la ,r,r~-
caution d"appllqüer les freins et 
de mettre l'embrayage à la ren· 
verse, en plus d·uvolr dirigé les 
roues d"en avant contre le tro•tolr 
On croit que ce aout des je:ines 
qui ont causé l"n.cctdent parce 
que, après cette aventure. on a 
constaté que 1·embrayage de l"au -
SAllDDŒS DU MADIE EN CALIFORNIE 
• 
• 
Une autre attaque commuub,te der <le Littleton, N. H .,,propriê -
,. êt é signalée ce matin au nord - taire du poste de radio \Y.\10U à to étnit dans le neutre. I .... ~~->,. 




:~~/ iiroxiruih · de ~ae::!: ;! t~:i° t~~~~:;;~'.·e ~t En Cour de Lewiston 
Hildretb doit l)artir demain pour 
On veut retrouver ~~ll:l.aS~;~::~. où il a été nommé ton~nR~~:~p:u:l.cl;:1!a~:. ~:\~:: 
1 
battus Rood. 11.gé de 23 ans, !\ été 
cet indigne chauffard Down East League ~::~,·!v~~rup;t~c:~:; 0!; 1~0 :d~:! ! !;~~~~~~~~;;~~~~~~~~ 
T.es autorités sont à la rerher- condamné à payer $15 et les frais. 
f'he d"un !Ache )Jldh"ldu qui a Yolet la position des équip"s de Le recoNl.er P~ters a ,·ertement 
t1eurté et blessé un eu.tant de la Down East League: 1 réprimandé un homme de 6:! an::1 
s~pt ans, i,amedl. sur la 11lace Club G P Pet accusé de causer des ennuis à des 
Vi1tcent, dans le New Auburn, et Auburn 13 3 .813 Ullettes dans le parc municipal. 
idu:":uie~~.s la fuite sans se raire r~~~!~:1°n 1 ~ ~ ::~~ Accident Minot Ave 
Le groupe d'hommes d'affaires Db:fleld 8 10 .444 
du :-;'ew Auburn. Indignés d"une Falrf!el(l 6 10 .3751 une coll!Blon ~roduite ea-
~:;:~~e1~:end;:1e$2~ni 0:!!:!n::: :::1!,~f:~e sauwdl 5 12 . 294 :;10~dl Aa:i~:t1:~t::r J~a,;::r~~:~ 
amènera l'arrestlon et la con- Auburn 1 1, Skowhegan 6 1952 de :M. Lamont Barry. d'Eve· 
vlc;t~1!:rt~:::!:ce, secrétslre ~~~~~~!~d \tarii~;l~~d 7 0 1 :~~du~!a~:~ ~. u: 0 :~ 10;_ 1ir~~ 
dP ce groupe, a été tén1oln de ltf,;u· lt aM d' hi er tenu de 48 rue Newbury, Auburn. 
l'accident mals n',a, pu ldentitîer Falrrteld 9, Au burn 8 L"acldent est survenu au n·o-
l'automoblle ni le cll'auffnrd. F'armlng ton 7, Skowhegan O ment oû Barry tenta de doubll'r 
I.e petit blessé est Robert Na- Augusta 1, Dlxfleld O le camion Croteau du côté droit. 
11le. entant de :'d. et Mme Donald Joute11 mttrdl M. Crotenu avait donné un sl-
K. Nagle, de la rue Miii, Auburn. Augusta à. AUBURN gnaJ pour Indiquer qu'il allalt 
M. J.a,:hance l'a l'ecuellll et trans· Farmington à Felrfleld tourner à droite. 
porté dans son magasin, puis le Une tll\ette des Barry âgée de 
petit blessé a été conduit chez lui, H' •taJ St M • 1 quatre mois. a été projetée sur 
après quoi II a été admis à l"hô- op1 e- ane le plancher de l'auto par la eolli-
pllal Central Maine . n a eu des ___ idon, mabi on a constaté qu'elle 
contusions à la jambe droite et -au n'avait pas été ble!!l'lée. 
front, et a été bleesé au bras gau- Les personnes suivantes ont, Les deux véblculee ont été en· 
che et à l'estomac. quitté l'h6pltal Ste-Marle: :-.tm;, 1 dommagés. 
Bertrand Dubois et rua, 1 3( rue ------
A UX terrains de jeux ~~~;c:s ~r::g:.l~n1~! ~~a:i~;t:}a~~ 1 Pour ivresse 
Les enfanta q ui fréquentent le :::ir ~ 2~~e~t:r'11ct: ~:::: :a~;::: 5:= au volant 
terro.ln de jeux Moulton, d"Au- mont, 26 Farwe ll , Mme Ebéar ---
burn. Iront e n piq u e-nique à Bea,· Benulieu, 16 All en Ave .• Mme N. La police n arrêté de bonne 
Pond, jeudi. Ceu : d+t f -,!·rafn McAlll ster, Ma rcotte Home, Mme beure dimanche sur le Portland 
:: 11!7":r.~.e 1' ndront à Trlp11 Lake, ~: 11:\!:1:~~u;;; ~:o~.taH~'t:;;; ::a: 8~n r~:m~:u~~tr;~b~.r~a;;: 
Seront au C0Ufant ~~~~~r 5~~5 S~l:~t;s,C:a:~~~ V~~= !!1/!o:::lts::s i;:~c:~1:~:~t~; 
Une quarantaine de garçons de 
1 ~ ans environ et qui fréquentent 
le camp d'été Aqulla, de Ray-
mond, viendront visiter l'll fl\atu-
Batea, le 11 aoQt prochain, pour 
Tolr comment se fabriquent les 
rotonnadea..J 
merleau, Balley ATe., Michael doit comparaitre auJourd'bni en 
Turcotte, 223 Central Aubrun, R . cours municipale. C"est un otrl -
Akerley, 104 Blake, Normand J;:- Cier d'Et.o.t qui l"a arrêté aux en-
lie 66 Grove, ReT. Sr. Alice Ma- virons de New Gloucester. 
rie, Holy Cross Convent, l'oor- Un autre ortleler de !"Etat a 
mnnd Noe! 46 River. arrêté l"avocnt },~rederick K1;amy. 
Naissance: Un rtls à Mme Ro- de 160 rue Llsbon sous l'acius&-
land Gastoni:-uay, Thorne Ave. tlon d'avoir Ignoré un slgnnl d'ar-
rét. Oswald F. Rock, de 62 rue 
Turne.r a été 11-rrêté au coin~ des 
rues Summer et Dennlson, Au-
burn, sous la méme accusation. 
Ernest C, Chadburne, de Port-
land a été arrétè par un officier 
d'Etat sous l'aceusatlon d'avoir 
cobdult sans licence. 
NAISSANCE 
te\Hgents. L'administrateur de 
l'ét.nbllssement a déclaré quïl 
procédait actuellement au triage 
des offres reçueil. 
Qttick Relief for 
MUSCULAR 
ACHES 
Î HI STANBACIC you.rHlf .• , kil,. 
l•i. or po w d• .. ... a<;'cdint t mil' 
F •J>'ffriOll l'=· .... • 'l'n UH d. 
Mme Arthur 'l' .. HopklM. née 
l.oretta Noël, de 26 Lowell Court, 
un fils, né i,amedl à l 'h6pital Ste · 
~larle. Mme Hopkins est ln ri!ie 
de M. et Mme J. B. Noël, du New 
Auburn . L'entant né samedi est 
la <:lnqulème addition à la fa-
mille. M. Ho1>kine ett memlJre 
du Zonlni; Board de Lewlston et!~~;;:;;~~ ~~~~ 
ancien éd1evln. 1.· 
Tommy Christie 
pourra trouver un 
foyer sans difficulté 
NOS SOCIET~ 
Les Dames de Ste-Anne de l& 
paroisse Ste -Marie :-
,,o ro n t leur piq u e-niq ue annuel,. 
Je 26 Juill et 1,rochaJn, au chalet du 
Clu b Passe-Ten-.p6. Les membres e.1. 
Jeurs an d s iion t priés de se pr<>cu• 
LONDRES, 20, (A1''P) - J'"el' des b ill ets a près l 'o ttl oi, de la 
Tommy Christie, le ehat du tueul' NeuvaJ n e de Ste -.<\nne, au !'IOu ba!i· 
de Nottlng Hill, q ui avait sban- 8('men t de l'ég Use. Chac un e aptJOJ'.o 
donné la ma ison tragique de Rll· te .son gofite r . - (Slgn6 : ) M.tu e 
llngton Pince. lmmé<lln.tement a- Domlnlqt ,e llu ss lère. prés idente . 
pr~s la disparition de son maître, 
est actuellement l'objet d'une sol· 
llcitude que l'amour des Anglais 




De nombreuses personnes ont 
:: ~~;!r dpeo~~n::at! ;: c~;ee:: 1:: W. E. Cloutier & Co. 
~a:~ lé~7a:t::~::~~~l;e 1~:do;~:; 
Tommy. nn joli matou bla.i:ac t,a-
al4 r ae L\"b<*o, Lewwt-
'1:élhpbOIHl 4-G'fH 
ché de noir aux yeux vlfoi et in· •-- -- ------' 
